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Innotech-Execaire DELAVIATION 

GROUPE D 'AVtATION DEPUIS 1964 

ESSAIS N O N D E S T R U C T I F S 

Innotcch-Execaire propose à l'industrie de l'aviation des services d'inspections 

et d'essais non destructifs personnalisés, inégalés et disponibles 24 heures 

sur 24 à Montréal ou à tout autre endroit car l'équipement est transportable. 
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ENDOSCOPIE 

VOS A V I O N S 
: - SONT N O T R E P R I O R I T É ! 

" _ • • 10225 avenue Ryan. Aéroport [ntemational de Montréal 
- , D<in al (Québec) H^P IA2 

T É L . : (514) 636-7070 • FAX : (514) 636-8644 

(».\RY S M I T H , directeur des essais non destructifs 

Permis de Transports Canada : 1-68 
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'Atelier approuvé par Transports Canada: OMA 49-91. 
'Entretien d'aéronefs commerciaux & privés. 
'Fabrication de tuyaux pression moyenne. 
'Réparation de cylindres "Top overhaul". 
'Inspection préachat. 

NOUVEAU 4 
Distributeur 

<^-Pompe à essence 
-^-Pompe à succion 
• - e t c . 

• - B a n d e de freins 
• -F i l t res 

T ^ 
N a m T A U 

Prodt4its /Jettoyants Cessna 

Plusieurs dimensions en inventaire. 
Moins cher et plus durable. 

Tél.: (450) 474-4573 Fax: (450) 474-1725 1-800-680-2477 
Trois bases pour vous servir: Mascouche, St-Hubert, St-Michel- des-Saints 
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EDITORIAL 
« LE JET DE BOUCHARD 

I 
BRIAN jENNER 

Président et chef de la direction de l'AQTA 

Note : Cet éditorial signé par Brian jenner est paru dans le journal La Presse du 18 juin 1999. 

Depuis quelques jours le Président du Conseil du trésor, M. Jacques Léonard, s'est révélé être 
un des deux principaux promoteurs du projet d'acquisition d'avions gouvernementaux de 
type Dash-8 et Challenger au coût total d'environ 30 millions de dollars. 

Dans le journal La Presse du 10 juin, M. Léonard qualifie les F-27 actuels de « vétustés », 
« sécuritaires » (malgré tout) et de très lents. Il souligne que les pièces et les composantes de 
ces avions sont introuvables et que les réparations sont hors de prix. Dans un autre article, le 
ministre des Services gouvernementaux, M. David Cliché, insiste sur le fait que les deux vieux 
F-27 sont de plus en plus coûteux à exploiter. Ces ministres omettent toutefois d'ajouter que 
ces avions sont superflus, que le cabinet ne les utilise qu'occasionnellement et qu'i l serait 
beaucoup plus logique de profiter davantage des services offerts par le secteur privé. 

Bien que le ministre Léonard semble découragé par le défi relié au maintien du service offert 
par des avions d'un certain âge, en revanche l'amortissement des $30 millions de dollars 
nécessaires à l'acquisition d'avions neufs est pour lui un jeu d'enfant. À ce sujet, il se berce 
des conseils d 'un consultant engagé par son col lègue M. Cliché pour conf i rmer les 
recommandations antérieures des fonctionnaires du Service aérien gouvernemental (SAC). 
Par contre, le contenu de ce rapport demeure secret. 

Pour leur part, les initiés du métier demeurent sceptiques quant aux recettes miraculeuses 
qui permettraient d'amort ir $30 millions sur les 300 heures de vol par avion et par an 
prévues au Plan d'action du SAC pour l'année 1997-1998. Cependant, une lecture plus 
approfondie de ce document permet de constater que les fonctionnaires ont l ' intention 
d'ajouter aux services habituels rendus par les F-27, une « navette aéromédicale » pour les 
bénéficiaires ambulants et le transport de la Cour itinérante en région éloignée. Toutefois, 
ces services sont offerts présentement par les entreprises privées. Donc au-delà des deniers 
publics, le miracle administratif du SAC consiste à payer le nouveau Dash-8 et le nouveau 
Challenger par des emplois sacrifiés dans te secteur privé. 

Or, l'industrie québécoise du transport aérien a déjà du plomb dans l'aile. Depuis 10 ans, elle 
a perdu 30% des passagers sur son réseau domestique. Dans ce contexte, faute de trouver 
des acheteurs locaux, nos transporteurs régionaux ont été obligés de fusionner avec des 
transporteurs des Maritimes pour pouvoir atteindre leurs objectifs de rentabilité. 

Le Service aérien gouvernemental est né à l'époque des vaches grasses de l'administration 
publique. Aujourd'hui, p lutôt que de maintenir artif iciellement des emplois superflus, 
l'Association québécoise des transporteurs aériens préconise la privatisation du SAC. 
Conjuguées au savoir-faire des entrepreneurs, tes activités ainsi transférées de la fonction 
publique au secteur privé engendreront une nette augmentat ion d'emplois et cela au 
bénéfice de l'ensemble de la société québécoise. 

Plusieurs autres provinces canadiennes ont suivi cette logique en privatisant leurs services 
aériens gouvernementaux avant d'entamer la rationalisation de leurs services de santé et 
d'éducation et avant d'augmenter les taxes. Entre-temps, suivant la logique de MM. Cliché 
et Léonard, le « Modè le québécois » vise non seulement le main t ien des services 
gouvernementaux superflus mais il s'offre un avion d'affaires en prime. 

À l'époque, le « Jet de Lesage » avait fait sursauter plus d'une personne. Aujourd'hui, à 
défaut de baptiser le nouveau Challenger « jet de Bouchard », peut-être s'appellera-t-il 
« Condition perdante ». 

N.D.LR. : Deux semaines après la parution de cet éditorial, notre gouvernement annonçait son 
intention d'acheter de nouveaux avions et le 1" octobre 1999 le Conseil du trésor a autorisé cette 
dépense de 35 M $ CA. r 
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QUOI DE NEUF? 
Correct ion 
Le numéro de février 1999 du magazine 
Circul'Air contenait une section décrivant le 23e 

congrès annuel de l'AQTA dans laquelle on 
pouvait lire un article qui rapportait que 
« Nu-Tech Associates a pris la relève d'Innotech 
dans la remise à neuf d'Intérieurs d'appareils de 
petite et moyenne taille, le Convair étant la 
limite supérieure ». Cet article a pu amener 
certains lecteurs à croire que Nu-Tech et 
Innotech Aviation Limitée (Innotech) sont 
associés et/ou qu'un lien existe entre Nu-Tech 
et Innotech quant aux opérations de 
réaménagement intérieur de petits et de 
moyens aéronefs et/ou qu'Innotech n'est plus 
en affaires. Aucune de ces affirmations n'est 
véridique. En fait, le nouveau hangar de 
180 000 pi.ca. d'Innotech situé à l'aéroport de 
Dorval, sert exclusivement à la maintenance et 
au réaménagement intérieur d'une grande 
variété d'avions d'affaires. Circul'Air regrette 
cette erreur. 

Carmen Faucher a 
pris sa retraite le 15 
février 1999. Au 
service de l'AQTA 
depuis le 15 mai 
1985, elle fut de 
toutes les activités et 
de tous les congrès 

pendant près de 14 ans. Les membres se 
souviendront de sa gentillesse et de son 
dévouement à la cause des transporteurs du 
Québec. Nous lui souhaitons une douce et 
heureuse retraite auprès de ses enfants et 
petits-enfants. 

Autre figure familière, le 
Dr W i l l i am Deianey a 
décidé, lui aussi, de 
prendre sa retraite suite 
à l'infarctus qu'il a subi 
le 30 avri l dernier. 
Locataire de l'AQTA depuis 1991, il ne tarit 
pas d'éloges pour A n d r é A l l a r d , 
d ' A é r o p e r s o n n e l , qui était dans son 
bureau au moment fatidique. Celui-ci l'a 
amené à l'hôpital et « veillé sur lui comme 
un petit enfant. » 

in te r -Canad ien prendra livraison de son 
premier réacté de 50 sièges Embraer ERJ-
145 en février 2000. Propulsé par deux 
réacteurs Rolls-Royce AE3007A, l'ERj-

145 peut voler à une altitude de 37,000 
pieds et à une vitesse de croisière maximum de 
Mach 0.78 (450 KTAS). Par ailleurs, le 7 
novembre, Inter-Canadien augmentait sa 
fréquence entre Ottawa, Montréal et Halifax 
et ajoutait un quatrième F-28 à sa flotte de 
réactés. 

Après avoir racheté A v i t a l r à l'aéroport 
internat ional jean-lesage, T r a n s - S o l 
Av ia t ion Service caresse plusieurs projets 
pour sa nouvelle acquisition. Le réseau de 
distribution de Trans-Sol couvre toutes les 
localités de la Basse Côte-Nord, de Sept-lles 
à Blanc-Sablon. 

B S t t r u s ê t e s à l a 

R è r v i c e f i a h H f f l 
o u s p o u v e z c o m ] 

i t d e q u a l i t é , 
d e s p l u s c h a l e u r e u x , 

T Q T G ^ ^ W r e a f g e n s d e c h e z V O U A L 

POSTES DE DISTRIBUTION 
Aérodrcmes, hydroaérodromes et héliports 

CARTE DE CRÉDIT PÉTRO-T 

LIVRAISON VRAC ET BARIL 
Carburant et carburéacleur 

LUBRIFIANT AVIATION 

1-819-474-2626 • 1-800-567-3813 • té lécopieur : 1-819-477-9393 
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DOSSIERS 

600, 
6e Avenue 

FRAIS D'ATTERRISSAGE UNE QUESTION DE PERCEPTION 

La facture de M. Bouchard aux municipalités, la privatisation de NAV CANADA (e.g.frals de 
calibrage du LOC/DME à Bromont) et l 'augmentation statutaire des coûts d'opération 
exercent des pressions à la hausse sur les frais aéroportuaires. Préoccupés par cette question, 
et surtout par les problèmes liés à la perception de ces frais, plusieurs gestionnaires d'écoles 
de pilotage et d'aéroports se sont réunis au siège social de l'AQTA le 27 mai dernier. 

Aux prises avec un impératif pressant d'autofinancement, les gestionnaires d'aéroports 
s'efforcent néanmoins d'établir des frais d'atterrissage minimes, souvent plus symboliques 
que rentables. Les gestionnaires d'écoles de pilotage pour leur part n'ont rien contre ces 
frais, que ce soit à Bromont, Mascouche, Sorel, St-Hyacinthe, Trois-Rivières, Dorval ou 
Mirabel. Après tout, les clients ont le loisir d'utiliser ou non ces aéroports. 

Quant à la perception de ces frais, c'est une autre histoire. Lorsqu'ils sont inclus dans le prix 
du carburant, ça va bien. Quand par contre les avions atterrissent sans faire le plein, le 
percepteur doit littéralement courir après son argent; ce qui pose des problèmes surtout 
lorsque l'avion fait un posé/décollé. 

Un autre problème se pose quand le propriétaire n'opère pas lui-même l'aéronef. Les écoles, 
par exemple, n 'on t aucun contrôle sur les allées et venues de leurs clients et aucune 
responsabilité relative aux frais encourus par eux en cours de location. De plus, selon la 
direction de l'AQTA, la perception des frais d'atterrissage par des gestionnaires autres que 
ceux de Transports Canada relève du Code civil. Alors, même les règlements municipaux 
établissant la responsabilité du propriétaire ne règlent rien puisqu'ils sont sans fondement 
constitutionnel. 

Les gestionnaires d'écoles de pilotage sont cependant unanimes à offrir leur concours à leurs 
collègues des aéroports, lis sont disposés à inclure les frais d'atterrissage sur la facture du 
client - pourvu que celui-ci en soit informé avant son départ. Aucune solution miracle 
n'ayant émergé de la discussion, il semble que la loi de l'offre et de la demande continuera à 
dicter l'achalandage des aéroports tandis qu 'un mélange de bonne foi et le Code civil 
régleront les comptes. 

Étalent présents: Martin Sansfaçon et Guy Hamel (Dynamair), Paul Mathieu (CQFA), Guy 
Prud'homme (Cargair), Stéphane Marcoux (Aerotaxi), Murielle St-Pierre (Transports Québec), 
Gilles Beauchemin (Régie aéroportuaire régionale des Cantons de l'Est), Denis Leiièvre et 
Richard Légaré (Aéroport de Trois-Rivières), Angèle Demers et Gilles Turmel (Transports 
Canada), Ernst Fischer (Aéroport de Sorel), Gabriel Chartier (Aéroport de St-Hyacinthe) et 
André Désilets (Aéroport de Sherbrooke). 

POLITIQUE # 128, QUE FAIRE DES INSPECTEURS? 

Nouvellement adoptée par Aviation commerciale et d'affaires à Ottawa, la politique # 128 

n'a pas f in i de susciter la controverse. Elle veut que les inspecteurs se présentent 

régulièrement pour inspection en vol en régime de taxi aérien. Dans ce type d'avion, 

l'inspecteur n'a d'autre choix que de s'asseoir sur le siège du co-pilote ou sur un siège-

passager. Et l'opérateur n'a d'autre choix que de l'accueillir. Le RAC 703.21 prévoit en effet 

que l'exploitant doit offrir libre accès à la cabine de pilotage et l'utilisation du siège au choix 

de l'inspecteur. 

À l'époque, l'AQTA s'était opposée à ce règlement, simple transposition du régime pour gros 

avions aux avions taxis et navettes aériennes, qui n'ont ni strapontin ni cabine de pilotage 

proprement dite. Dans ces circonstances, nous craignions qu 'un jour il y ait abus de 
procédures. 
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DOSSIERS 
Malgré un ordre du jour chargé, c'est ce 
sujet qui a le plus retenu l 'attent ion à la 
réun ion du comi té con jo i n t Transports 
Canada/AQTA sur l'aviation commerciale, le 
4 août dernier, en présence de Jules Pilon, 
René Boudreau, Raymond Lambert et Serge 
Ste-Marie de Transports Canada. 

Jacques P r u d ' h o m m e ( N o l i n o r ) , Édi th 
Fournier (Air Satel l i te) , Jean-Claude de 
Montigny (Aviation Québec Labrador), Guy 
P r u d ' h o m m e (Carga i r ) et Brian Jenner 
(AQTA) représentaient les transporteurs. 
À la r igueur, ces derniers on t fa i t valoir 
qu'i ls n 'avaient pas d 'ob jec t ion pour les 
opérations où les sièges sont vendus à taux 
unitaire. Le hic ce sont les vols nolisés. Qu'il 
les occupe ou non, tous les sièges d ' un 
aéronef nolisé appartiennent à l'affréteur et 
celui-ci n'est nul lement tenu à offr ir une 
place à qu i conque , encore moins à un 
inspecteur. 

Nous savons bien que les rédacteurs de 
politiques n'ont pas la tâche facile et que les 
gestionnaires régionaux n'ont d'autre choix 
que d'appliquer les politiques décrétées par 
Ottaw/a. Quoi qu'il en soit, il y a fort à parier 
que le sujet sera de nouveau à l 'ordre du 
jour au moment du congrès de l'AQTA les 
1" et 2 décembre prochains. 

SERVICES D'INCENDIE AUX 
AÉROPORTS - COLLENETTE 

CONTREDIT LES ÉTUDES 
Le 2 septembre dernier, l'AQTA sollicitait les 
idées des gestionnaires d'aéroports afin de 
trouver un compromis au revirement du 
m in i s t re Co l lene t te sur les services 
d ' i n t e r v e n t i o n pour aéronefs en é ta t 
d'urgence. 

En 1995, pour équilibrer le budget de ses 
aéropor ts en vue de leur p r iva t isa t ion . 
Transports Canada décrétait que les services 
d ' i n c e n d i e et de secours n 'é ta ien t plus 
nécessaires pour les aéroports ne faisant pas 
partie du réseau national. Plusieurs études 
du gouvernement fédéral concluaient que 
ces services ne contribuaient pas de façon 
significative à la sécurité du système. 

Mais voilà! Maintenant que des organismes 
locaux on t pris en charge la plupart des 
aéroports canadiens, le ministre a décidé 

que ces services sont absolument nécessaires 
et ce ma lg ré deux nouveaux rappor ts 
externes confirmant le contraire. 

Évidemment, les munic ipal i tés et autres 
exploitants d'aéroports rejettent cet avis. Le 
dépôt d 'un projet réglementaire donnant 
suite aux intentions du ministre a même failli 
causer une rébellion pan-canadienne. 

Une fois le refus g l oba l s u r m o n t é , les 
échanges on t permis à la d i rec t i on de 
l 'AQTA de se fa i re une idée quan t aux 
possibilités de compromis qui pourraient 
être avancés au nom des t ranspor teurs 
aériens pour débloquer cette impasse. Mais 
les discussions à ce sujet autour de la table 
du CCRAC demeurent ardues. À suivre... 

HYDRO-QUÉBEC 
LE DOSSIER PROGRESSE 

Conférencier d'honneur au 23' congrès de 
l'AQTA, M. André Caillé, président d'Hydro-
Québec, a annoncé ses couleurs à propos 
des services de transport aérien à l'intérieur 
de son ent repr ise. Déc la ran t q u ' H y d r o 
reposi t ionnera en ent ier les services en 
transport aérien dans l'entreprise, M. Caillé a 
proposé la création d 'un comité conjoint 
A Q T A / H y d r o - Q u é b e c a f i n de suivre 
l 'évo lut ion du dossier en harmonie avec 
l'industrie. 

Une si belle invitation n'étant guère tombée 
dans l'oreille d'un sourd, l'AQTA a convoqué 
un groupe de membres part icul ièrement 
intéressés à ce dossier. Ceux-c i se sont 
cons t i tués en c o m i t é i n t e rne af in de 
superviser notre par t ic ipat ion au comi té 
con jo in t . Y on t part ic ipé à date Sophie 
Trudel et Ken Nathanson (Air Nova), Michel 
Gagné (Inter-Canadien), Pierre Charron (Air 
I nu i t ) , Jacques P r u d ' h o m m e et Dan ie l 
Paquet (Nol inor), Louis-Paul Cyr et Denis 
Boulanger (Air Wemindji), Jean-Pierre Biais 
(Hélicoptères Canadiens), Guy Prud'homme 
(Cargair), Jean Pronovost (Propair) et Brian 
jenner (AQTA). 

Ces deux derniers fu ren t invest is de la 

confiance de leurs pairs pour agir à titre de 

représentants de l 'AQTA au sein d u d i t 

comité conjoint. Hydro y est représentée par 

Serge Lavigne, Directeur Services et Nicole 

Leduc, Chef Transport Aérien. 

A I N N O T I E C H 
a v i a t i o n 

B u r e a u c h e f 
212, 2e Avenue 
Aéroport de Québec 
Ste-Foy (Québec) 
G2E 5W1 
Tél.: (418) 872-3717 
Fax: (418) 872-9498 

Services (418) 872-3717 
(418) 872-3718 

123.0 Unicom 

Services (514) 636-5870 
Fax (514)636-9036 
Unicom 129.3 

OTTAWA 

QUÉBEC 

DORVAL 

Services 
Fax 
Unicom 

(613) 736-5959 
(613) 736-5925 

123.0 

Services (418)775-4020 
Fax (418) 775-3398 
Mini-Page (418)724-5390 

Services (418) 962-3143 
Fax (418) 968-3133 

MONT-JOLI 

SEPT-ILES 

BAGOT VILLE 
Services (418) 677-2555 
Fax (418)677-1233 
Mini-Page (418)693-7116 

WABUSH 

Services (709) 282-5525 

Vendeurs 
Produits 
Aviation 
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DOSSIERS 
HYDRO-QUEBEC 

LE DOSSIER PROGRESSE 
(Suite) 

Le dossier avance à pas sûrs. Notre comité 

interne s'est réuni deux fois et le comi té 

conjoint trois fois. Hydro-Québec, pour sa 
part a embauché une firme externe afin de 

l'assister dans son repos i t ionnement de 

l'ensemble des activités du transport aérien. 

Les membres de l'AQTA, eux, pensent à 

l'unanimité qu'une société d'État n'a pas sa 

place dans le t ranspor t aérien et encore 

moins comme concurrente du secteur privé 

sur les marchés externes à Hydro-Québec. 

De plus l'expérience d'entrepreneur affirme 

qu'un service interne de transport aérien ne 

peut être rentable, du moins pas dans un 

marché aussi c o m p é t i t i f que celu i du 

transport aérien québécois. 

Nous reconnaissons par con t re que les 

av ions d ' H y d r o on t été achetés à une 

époque où la concurrence n'existait à peu 

près pas (1974). Nous reconnaissons aussi 

qu 'avec des aéronefs amor t i s depu is 

bel le lu re t te , un personnel d y n a m i q u e 

et une gestion opérationnelle expérimentée 

fou rn ie par le secteur pr ivé, la société 

d 'État n'a guère besoin d 'ag i r de façon 

précipitée. 

À court terme, l'AQTA exhorte donc Hydro-

Québec à se retirer des marchés externes. 

À long terme, les entrepreneurs québécois 

du transport aérien veulent l'assurance qu'il 

n'y aura pas de concurrence déloyale de la 

part de la société d'État et que le maintien 

des services internes au-delà de la vie utile 

des aéronefs actuels puisse se justifier dans le 

cadre d'une flotte renouvelée. 

Les premières dé l ibéra t ions du Comi té 

conjoint semblent révéler qu'essentiellement, 

Hyd ro -Québec n 'en veut pas mo ins . 

Déjà Hydro a renoncé à son p ro j e t de 

vente de billets à la pièce et a renoncé à 
desservir le marché des pourvoiries dans le 

nord du Québec. Quant aux vols noiisés 
el le pou rsu i t ses ac t iv i tés , mais en 

a s s o c i a t i o n a v e c les t r a n s p o r t e u r s 

commerciaux actuels. Cette façon de faire 

assure des re tombées posi t ives dans 

l ' indust r ie t ou t en maximisant le retour 

sur les act i fs de la société d 'É ta t . 

À long terme, le rapport du consultant ainsi 

que les r e c o m m a n d a t i o n s du c o m i t é 

conjoint permettront à Hydro-Québec de 

jalonner l'avenir d'ici le printemps 2000. 

MONTANTS DE FUSELAGE 
A I R SAGUENAY DÉVELOPPE 

UNE ALTERNATIVE 

Lors du dern ier congrès de l 'AQTA, les 
opérateurs de Beaver exprimaient l'avis que 

la Cons igne de nav igab i l i t é 9 8 - 3 7 

représenta i t une réac t i on excessive 

aux rapports relatifs à la corrosion. Exigeant 

le r e m p l a c e m e n t des m o n t a n t s de 

fuselage des DHC-2 Beaver dans les 18 

mois et à tous les 15 ans par la su i te, 

ce t te cons igne cons t i t ua i t , se lon les 

membres de l 'AQTA, une a p p r o c h e 

i m m o d é r é e , s y m p t o m a t i q u e d ' u n 

manufacturier qui ne vend plus ni avions 

ni pièces de ce type, mais porte toujours 

le poids de la responsabilité civile associée 

à l'opération de ces aéronefs. 

Les fonct ionnaires présents nous avaient 

assurés que ni deHavil land, ni Transports 

Canada ne voulaient imposer un fardeau 

f i nanc ie r in jus t i f i é aux t ranspo r teu rs , 

surtout s'il existait des solutions alternatives. 

Ils ont suggéré que l'AQTA soumette un 

projet qui réponde mieux aux impératifs de 

sécur i té t o u t en m i n i m i s a n t l ' i m p a c t 

financier sur les opérateurs. 

À la p remiè re r é u n i o n du consei l 

d ' a d m i n i s t r a t i o n , jean Tremblay , v ice-

p rés iden t d 'A i r Saguenay, a fa i t va lo i r 

qu'après 45 ans de service, ce ne sont point 

les composantes qui doivent être changées 

sans égard à leur é ta t , mais p l u t ô t le 

p r o g r a m m e d ' i n spec t i on , é tan t d o n n é 

son incapacité à détecter l 'accumulat ion 

de corrosion. En gros, il suggérait d'inclure 

un p r o g r a m m e d ' e n t r e t i e n basé sur 

ce principe dans te CF 98-37 comme moyen 

de conformité alternatif au remplacement. 

Un plan d'intervention fut préparé et Carol 

Noreau, directeur de l 'entret ien chez Air 

Saguenay, f u t désigné pour é laborer la 

proposi t ion, basée sur le pr incipe d 'une 

inspec t ion u l t r ason ique . Brian Jenner, 

président de l'AQTA s'est prêté à l'exercice 

comme masseur de texte et la proposition 

fu t présentée à Bohnan Coyan iuk , chef 

in tér imaire. Ma in t ien de la navigabi l i té. 

Transports Canada, à Ottawa. 

Impress ionné par le p ro je t . Transports 

Canada s'est empressé d ' a f f ec te r des 

ressources à une présenta t ion détai l lée 

o f fe r te par l ' é q u i p e d 'A i r Saguenay. 

Effectuée au Lac Sébastien en présence de 

Pierre Richard, N o r m a n d Savard et 

Jim Mi l ler , l 'expér ience fu t conc luante . 

Quelques jours plus tard, T.C. approuvait le 

moyen de conformité alternatif développé 

par Air Saguenay. Le 30 septembre dernier, 

la consigne fut amendée pour inclure notre 

alternative CF 98-37 RI. Le coût total de 

conformité avec la consigne de navigabilité 

CF 98-37 passe ainsi de plus de $5000 à 

moins de $1000. * 

JUBOQUIP 
INC. 

DISTRIBUTEUR AUTORISE 

veroquip 
• Fabrication de boyaux de tous genres 

• Coupleurs rapides 

• Colliers de serrage 

• Adaptateurs AN/MS 

ATELIER APPROUVÉ FAA-DOT 

& CERTIFIÉ ISO 9002 

SERVICE DE LIVRAISON AOG 

6966, rue Jarry Est 
Montréal (Québec) H1P3C1 

Tél. : (514) 326-7640 
Fax: (514) 329-0244 
www.tuboquip.com 
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EVENEMENTS 
NOUVEAUX M E M B R E S DE L'AQTA 

MEMBRES ACTIFS 
HÉLICOPTÈRES SANS FRONTIÈRES 
1600 B rue de l'Aéroport 
St-)ean-Chrysostôme (Québec) C6Z 2L2 
Tél: (418)834-4583 
Téléc: (418)834-4588 
Repr.: Dany Veilleux 

Directeur des opér. et chef pilote 

Fondée en septembre 1998 par Stéphane 

Doucet, Hélicoptères sans frontières oeuvre 

dans l'instruction au pilotage et la publicité 

aérienne. Visant le marché du petit appareil, 

elle opère un Schw/eizer 330 et un 300. 

AVIATION BATISCAN INC. 
5773 Lac Sept-lles 
Saint-Raymond (Québec) C3L 2S9 
Tél: (418) 337-2099 
Téléc: (418) 337-2099 
Repr: Pierre Cignac, directeur 

Avec ses deux Beaver, Aviat ion Batiscan 

transporte chasseurs, pêcheurs et touristes 

pour le compte de la CEPAQ dans le Parc des 

Laurentides et vole vers les camps de l'ancien 

club Triton près de La Tuque. Un Cessna C-

180 lui permet d'offrir l'endossement sur 

f lotteurs et une format ion spécialisée en 

pilotage de brousse. 

PASCAN AVIATION INC. 
706, 7e avenue 
Aéroport international Jean-Lesage 
Sainte-Foy (Québec) C2E 5W1 
Tél: (418) 877-8777 ou 1 -888-313- 8777 
Téléc: (418)877-8781 
http://w/ww.pascan.com 
pascan@qc.aira.com 
Repr.: Serge Charron, président 

Cette nouvelle entreprise opère deux Pilatus 

PC-12, l 'un en configuration corporative, 

d'une capacité de sept passagers, et l'autre 

en version navette (neuf passagers), cargo 

ou combi. Depuis novembre 1999, Pascan 

opère un service à hora i re f ixe en t re 

S t -Huber t , Québec et Rimouski . Serge 

Charron caresse aussi des projets dans le 

domaine du rapatriement aéromédical. 

MEMBRES ASSOCIES 
AÉROPORT RÉGIONAL DE VAL- D'OR INC. 
250 de la Météo, CP. 130 
Val-d'Or (Québec) j9P 4N9 
Tél: (819)825-6963 
Téléc: (819)825-5021 
arvo@lino.com 
http://www.l ino.com/ arvo 
Repr.: Richard Brouillard, dir. général 

Porte d'entrée de l'Abitibi, de la Baie-James et du 

Nord-Ouest, l'aéroport de Val-d'Or voit transiter 

plus de 60,000 passagers par année. Doté d'une 

piste de 10,000 pieds par 200, on y trouve une 

station d'information de vol et tout l'équipe-

ment nécessaire aux opérations aux instaiments. 

MIRABEL AÉRO SERVICE INC. 
625 Stuart Graham Nord, suite 15 
Dorval (Québec) H4Y1E5 
Tél: (514)422-9004 
Téléc : (514)422-9005 
Repr.: Armand Robert, dir. de maintenance 

Sous la présidence de Bernard Boulianne, 

M.A.S. fait affaires dans la fabricat ion, la 

réparation, la révision, la maintenance de 

ligne, et le placement de personnel. * 

AERO-BOUTIQUE 

Grand choix d'accessoires, 
de livres et de maquettes 

pour pilotes et amateurs du 
monde de l'aviation. 

Commandes téléphoniques acceptées. 

5900, route de l'Aéroport 
St-Hubert (Québec) 

J3Y 8Y9 

tr 450-443-3585, Fax : 450-445-8194 
www.aeroboutique.net 

S.A.M.U. (1992) 
Service d'Assistance Médicale d'Urgence 

Formation sur mesure r ' " 
•Secourisme et réanimatibn 
•Professionnels de las^r^-, r- ; ' v 
•Ambulanciers et pre^às-1. ' > ' 
répondants 

•S.il. secourisme & SIMDyi 

Service de consultation 
•Évacuation médicale aérienne 
•Transport de matières dangereuses 
•Plan de formation sur mesure 
•Simulations h.. 

) ' " v 
Vente d'équipement pour> 

•Ambulânciëls et premiers 
répondants 

•Transport médical aérien 
•Cliniques médicales et 
postes de premiers soins 

JEAN MARIE HOULE 
Conseiller 

997, rue Beauchamp 
St-Jean sur Richelieu (Québec) J3A 1E2 

Tél.:(514) 946-1676, Fax: (450) 359-4663 
C. électr. : samu@microtec.net 

Nu-Tech Associates 
SERVICE TECHNIQUE 0'AERONEF 

OMA M - « , JAA 7071 

INSPECTION 
RÉPARATION 

RÉVISION 
ROUE 

FREIN 

lASpecMn nmure - Rèv&oo sinérale 

Réparation mineure • Révision générale 

TRAIN D'ATTERRISSAGE 
Répantwn m n t u r e • Révlson général* 

ÉQUIPEMENT DE SURVIE 
Réparation mneure - Révision générale 

Gietcfe sauvelAge 
RaMau de sauvdags 
C M e évacuation 
Trousse desurvw 

INTERIEUR D'AERONEF 
FINmON GÉNÉRALE 
RÉVISION DE SIÈGE ET REMBOURRAGE 
RÉPARATION OE PANNEAU INTERIEUR 
RÉPARATION • MO DIR CATION D'UNITÉ INTÉRIEUR 

Rudy Beck et Denis Major 
9501. avenue Ryan. Dorval (Québec), H9P 1A2 
Tél (SU) 636-8809. Téléc : (514) 636-9771 
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QUOI DE NEUF? 
Le 28 juil let dernier, A l l e n B. 
C r a h a m devenait président et 
chef de l'exploitation de Royal 
A v i a t i o n en remplacement de 
M i che l Leb lanc. Ce lu i -c i 
conserve les postes de président 
du consei l et chef de la 
d i r e c t i o n . A l len B. C raham 
possède près de 30 ans 
d'expérience en aviation. Avant 
de se joindre à Royal en août 
1997, il était président et chef 
de la d i r ec t i on d 'A i r 8C à 
Vancouver. Préalablement, il a 
occupé p lus ieurs postes de 
n iveau exécu t i f chez Air 
Canada. 

Depuis le 1 " septembre, P r o 
A v i a t i o n fait partie du groupe 
sélect des C e s s n a P i l o t 
C e n t e r s , une p remiè re au 
Québec. Quat r ième école de 
p i l o tage à se mér i t e r la 
pres t ig ieuse ce r t i f i ca t i on au 
Canada, l'entreprise dirigée par 
M iche l St-Pierre a dû, pour ce 
faire, se soumettre à un audit 
complet de la part de Cessna et 
se porter propriétaire de deux 
Cessna C-172R frais sortis de 
l ' us ine . Beaucoup plus 
s i lenc ieux que les anciens 
modèles, équipés t o u t IFR et 
d 'un autopi lote, les nouveaux 
appareils servent à donner la 

STRUCTURE 

\ t H ' \ 
PROP.: KEN WOOD - GUY HÉROUX 

AMO - MAINTENANCE - STRUCTURE 
MODIFICATION - IMPORTATION 

AéropOTt (te Lachut© 
440, boul. de l'Aéroparc, Lot #4 
Lacfiute (Québec) J6H 3R8 
3ero@aiservice.com 
http: //www.aero-structu re.com 

Tél.: {450) 662-0670 
Fax: (450) 562-0676 

APEX AEROSPATIAL Inc 
APEX AEROSPACE Inc. 

690. Albert de Niverville 
Aéroport International de Montréal 
Dorval (Québec) H4Y1G6 

Tél. : 514-636-1011, Pagette : 514-201-9766, Fax:514-631-3282 

Visitez nous à : http://www.ApexAero.com 
Communiquez avec nous à : Mail@.ApexAero..cp_m 

Président : François Gagnon, ing., D.A.R. 

Services : 4- Génie conseil général • Aviation 
•f Conception et certification aéronautique 
+ Documentation et certification en vue de STC. 

LSTC. RDC 
•f Émission de LSTC/RDC 

Revue de documentation (Mod. et Rép.); 
I m portation/exportation 
Service professionnel de conception et de dessin 
sur AutoCad 
Gestion de projet - clés en main 
Développement de produits, applications et 
systèmes aéronautiques 

-f Utilisation de technologies et produits aéronautiques 
de pointes 

format ion aux instruments sur 
m o n o m o t e u r . Cessna fou rn i t 
aussi un service de format ion 
sur CD-ROM à ses centres 
accrédités. 

Ou t re ses deux C -172 , Pro-
Aviation opère quatre K a t a n a 
D A 2 0 - C 1 t o u t compos i t e . 
Équipé d ' u n m o t e u r 
C o n t i n e n t a l de 1 35 forces, 
l 'aéronef , do té d ' une voi lure 
d 'envergure égale à celle du 
C - 1 7 2 , vo le à 130 KTS en 
crois ière. Pro Av ia t ion o f f re 
aussi la format ion mult imoteur 
sur Cessna 310 et cette école se 
p e r m e t ainsi de p lacer une 
qu inza ine de f in issants par 
année chez Aéro Québec pour 
la saison des patrouilles de feu. 

Associé de Michel St-Pierre dans 
Pro Aviation, M a r t i n B r a n d i 
est m a i n t e n a n t le seul 
act ionnai re d ' A é r o Q u é b e c . 
Celle-ci opère trois C-310, 15 
C-182RC et deux C-210. 

reven i r c o m m e d i rec teu r 
général. La nouvelle direct ion 
prévoit procéder à des investis-
sements majeurs et prendre de 
l ' expans ion sur les marchés 
national et international. 

EC120 Colibri 

M a t h i e u Gingras , le nouveau 
président et unique propriétaire 
d 'Hél i -Express, célèbre les 10 
ans de l'entreprise en s'offrant 
deux nouveaux apparei ls, un 
A $ 3 5 0 B 3 É c u r e u i l et un 
E C 1 2 0 C o l i b r i , p o r t a n t la 
f l o t t e à six hé l icos . Ceux-c i 
cohabitent avec les appareils de 
H a u t s - M o n t s , à l ' aé ropo r t 
international jean-Lesage, dans 
l'ancien hangar de la f i rme du 
même nom, que Héli-Express a 
acheté plus t ô t ce t te année. 
Le fonda teur de l 'ent repr ise, 
José T i t o , fête, lui, ses 30 ans 
dans l'hélicoptère. Ayant quitté 
en 1994 pour se lancer dans la 
restauration et l ' immobi l ier , il 
n 'a pu résister à la p iqûre et 
s 'est laissé conva inc re d ' y 

Le 22 mai dern ie r , Jacques 
Prud'homme, Sylvain Gaumont 
(pilote chez Air Transat), Denis 
Gend ron (chef p i lo te ) , Jean-
Claude Tremblay (président du 
C lub Chambeaux ) et Ronald 
Noël (président de SAC Inc.) se 
p o r t a i e n t acquéreurs de 
No l i no r , une société spécialisée 
dans le t r anspo r t pour 
chasseurs, pêcheurs et sociétés 
min iè res . Située au 10105 
avenue Ryan (Do rva l ) , 
l ' en t rep r i se f o n d é e en 1992 
opère trois Convair 580 sous la 
gouverne du directeur général 
Jacques P r u d ' h o m m e et de 
son f i ls et assistant D.G., 
M a r c o . N o l i n o r a vo lé de 
Winnipeg vers le «North of 60» 
pour la pêche l'été dernier, puis 
sur Anticosti pour la chasse au 
chev reu i l . Les nouveaux 
ac t ionna i res caressent des 
pro je ts d ' e x p a n s i o n et 
négoc ien t p résentement des 
con t ra t s dans le t r anspo r t 
ca rgo . « C 'est su r t ou t dans 
cette direction qu'on s'en va » 
affirme Jacques Pmd'homme. 

De par l ' a cqu i s i t i on d 'A i r 
Roberval et de Cépal , A i r 
Be l levue joint deux Navajo et 
deux Aztec à sa f l o t te de 10 
appareils de brousse et obtient 
le c o n t r a t de ges t i on de 
l ' a é r o p o r t de Roberval . En 
ou t re , le t ranspor teur de St-
Fél icien dev ien t p rop r ié ta i re 
d ' u n hôtel de 66 chambres à 
Jonquière et a jou te une 
p o u r v o i r i e à cel le qu ' e l l e 
possédait déjà. 

En r e m p l a c e m e n t de ses 
Katana à m o t e u r Rotax, 
A é r o t a x i de St-Hubert, opère 
ma in tenan t q u a t r e K a t a n a 
D A 2 0 - C 1 équipés du moteur 
10-240 de 125 ch. 
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T 
c ,E R X I N S 
HELICOPTERISTES 

PARLENT 
D U F U U R ; 

NOUS 
E N P R E N O N S 

D E J A 

Le nouveau Bell Boeing 609 déeolle et atterrit 

comme un hélicoptère mais vole comme un avioni 

Certain» disent que c'est un prodige de technologie. 

Nous l'appelons le vol du futur! 

Même si on ne peut prédire l'avenir, nous savons 

comment nous y rendre. Ayant 2 fois plus d'autonomie 

de vol et étant 2 fois plus rapide qu'un hélicoptère 

conventionnel, le nouveau modèle Bell Boeing 609 

va complètement changer votre façon de voyager. 

Si vous espériez un nouveau moyen de transport 

aérien, regardez bien, le futur est arrivé! 

Pour de plus amples Informations s'adresser au 

12 800 rue de l'Avenir, Mirabel (Québec) Canada. 

J7J 1R4, ou appeler le (S14) 437-2729, ou visiter notre 

^ site Internet : www.bellhellcopter.textron.com 

Bell Helicopter 
Une division de Textnm Canada liée 

01997H«<icoptfirloxtron Inc. sB resarvod. 

http://www.bellhellcopter.textron.com


^Skyserv ice PORTRAIT 
D'UN 
TRANSPORTEUR 

Entrevues et textes: 

Jean Roy 

Photos: 
Claude Ma th ieu 

22 juin 1986 : Skyservice FBO 
prend possession du vieux 
hangar de Provincial Aviation 
au 9785 avenue Ryan à 
l'aéroport de Dorval. De là, 
Russell Payson et son équipe 
de 12 personnes offrent des 
services d 'av i ta i l l ement , 
d'hébergement et d'entretien. 
Chiffre d'affaires à la fin de la 
première année : 2,1 millions 

de dollars. 

17 septembre 1999: C-GIRE 
un des quatre Learjet 35 de 
l 'ent repr ise décol le en 
configuration Médévac pour 
Djeddah, en Arabie Saoudite. 
Numéro un de l 'évacuation 
aéromédicale au Canada, 
promulgué meilleur FBO au 
Canada par le magazine 
Professional Pilot, Skyservice 
compte 600 employés et 

opère 23 avions, une ligne 
aérienne, une base à Toronto 
et une à Mont réa l . Chif f re 
d'affaires : entre 150 et 160 
millions de dollars. 

CIRCUL 'A IR 



De g. à dr. : Richard Mailhot, directeur des services 
au sol; Russell Payson, prés, et chef de la direction; 
Philippe Crevier, directeur général. 

« N o t r e p lan in i t i a l ne p révoya i t pas 
d 'opérat ions aériennes avant c inq ans » 
raconte Russell Payson. « Un beau matin de 
1989, j'ai reçu un appel de Michel Goyette. 
Il était à la recherche de quelqu 'un pour 
prendre en charge les deux jets exécutifs 
d'Inter-Canadien. C'était un peu vite mais 
nous étions prêts. On a dit oui. » 

Dès lors, le tourbi l lon s'amorce. En 1990, 
M. Payson répond oui aux Inuit et à l'Hôpital 
général de Montréal (HGM) qui cherchent à 
améliorer le service d'évacuation médicale à 
l'Ile Baffin. En 1992, Services aériens FBO 

K L 

d ispensons des services d 
p rem iè re l igne . No4 avi 
véritables centres de soins înt 
mieux équipés que bien des h( 

• On a appris s u r ^ dure 
M. BÉyson. « Un jonr, je-rei 
d ' i o a ^ m t . Un t t o m m e . ta 

puissante vitamine de croissance. De cette 

e n a l e pcocha in 

rematur 

Toronto, pas d'Airbus, pas de ligne aérienne. 
De son côté, Esso n'-à p a j & s f n é sur les 
moyens. Eux aussi voya ien t g rao tL En 
témoigne le luxueux édifice éaçé à Uafeention 
de la clientèle d'affaires de Skyservice du r i t i 
sud de l ' aé ropo r t Lester B. Pearsûn. 
Accessible d i rec temen t via une ve te ée 
circulation rapide, celui-ci absfeHe centre de 
services à l'aviation numéro un au Canada. 

À Montréal comme à Toronto, la s < ^ K 
of f re des services de classe mond ia le à 
l'aviation d'affaires. Learjet 60, Challenger et 
autres appareils haut de gamme se côtoient 
sur l'aire de stationnement. « Ils viennent du 
Canada, des États-Unis et d'Europe » affirme 
Richard Mai lhot, le directeur des services 

l a i i 
f . R Os" • • • r 

ob t i en t son premier con t ra t de gest ion 
d 'aéronef , un G-1. Deux ans plus tard , 
Skyservice s ' Implante à Toronto, sous la 
bannière Esso Avitat, dans l'ancien hangar 
de Worldways. À la fin de la même année, 
une e n t e n t e avec Sunquest Vacat ions 
propulse la compagnie sur le marché charter 
de Toronto. Deux Airbus A320 s'ajoutent à la 
flotte et le nombre d'employés passe à 200. 

UN SERVICE DE CLASSE MONDIALE 
Les bouchées sont grosses, les risques élevés. 
Quand Russell Payson décide de partir à la 
conquête de Toronto, Il en est plus d 'un 
pour dire qu'il va se briser les ailes. Pendant 
deux ans, il fa i t la navet te et négocie, 
presque seul, de peur d'ébruiter l'affaire et 
d'alerter la concurrence. Le travail est ardu, 
l ' issue Incer ta ine , la pression l ou rde . 
« J'espère que tu sais ce que tu fais » lui dit 

' J V 
t r à 

au sol à Dorval. « Nous nous occupons de 
t o u t : douanes , c a r b u r a n t , n e t t o y a g e , 
hangarage, entretien, traiteur, l imousine, 
réservations d'hôtels, etc. Pilotes et clients 
o n t accès à des bu reaux , o rd ina teu rs , 
salles de repos et salles de con férence 
de première classe. » 

La recette du succès selon Russell Payson 
tient en trois mots: service, service, service. 
Le concept est simple, mais pas toujours 
évident a appliquer. « C'est sur la qualité 

C'est avec le même souci du service et de la 
qualité que Skyservice a relevé le défi de 
l 'évacuation médicale. Elle possédait les 
avions, les pilotes et les Ingénieurs, mais pas 
de médecins ni d'infirmières. Pas question 
de se lancer à l'aveuglette, il fallait trouver 
l'expertise médicale. C'est le directeur de 
l'urgence de l 'HCM lui-même, le Dr MIchael 
Churchill Smith, qui a pris la direction de 
l 'équipe de soins. Pour l 'équipement et le 
serv ice pa ra -méd ica l , on c o n c l u t une 
en ten te avec les Laborato i res Osmoco. 
Deux ans plus tard, la jeune firme acquiert 
les actifs d'Osmoco et Skyservice LIfeguard 
s'assure une avance technologique sur la 
compétition. Les équipements sont du tout 
dernier cru. Une centaine de médecins et 
d ' i n f i rm iè res de toutes spécial i tés f o n t 
maintenant partie de l'équipe. « C'est nous 
qui définissons la norme » soutient Philippe 
Crevier . Dans le Grand N o r d , nous 

(Suite à la page 17) 
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100 personnes entièrement dédiées à votre service 

Deux hangSrs à1fcntréal-Dorva! et un à Toronto (Lester B. Pearson) sous la bannière Esso Avitat 

Meilleur FBO au " " ^ 
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Service d'évacuation médlcate^roportée: Canad^ Ôfits-Unis, Europe, 
Antilles et ailleurs dans le rhonde 

100 médecins et infimiières de toutes spécialités médicales: urgences, 
rapatriements, transport d'organes, nouveaux-nés... 

Équipement et médicaments de haute technologie; isolettes, 
défibrillateurs, RTPA... 

100 professionnels de carrière au service de la communauté 
d'affaires 

Quatre Learjet 35 , deux jetstream 31,10 autres appareils 
sous gestion 

SERVIC N MECANIQUE 

SERVICE LIGNES AERIENNES 
• Cinq Airbus A320,180 passagers 

• Un Airbus A330, 361 passagers ^ 

• 350 pilotes et agents de bord 

Seul centre Learjet certifié au Canada 

100 ingénieurs et techniciens d'entretien 
d'aéronefs professionnels 

Tous types de travaux d'entretien, 
révision et remise à neuf. 
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MISAIT DES GIS 

L Rirssell Poyson 
Président et chef de lo dire(tion 

Il traite ses clients comme ses amis et ses 

employés comme des partenaires dit de lui 

Philippe Crevier. Surtout, ne lui dites pas que 
Skyservice, c'est lui. L'entreprise, c'est une 

équipe, un point, c'est tout. Lui, ne fait que 

diriger. 

Russell Payson obtient sa licence de pilote en 

octobre 1970, chez Laurentide Aviation. Doué 

pour les rapports humains, il a déjà hésité entre 

la médecine et les chiffres. Optant pour le 

génie, il quit te Sillery, sa ville natale, pour 

Kingston et l'Université Queens puis, pour 

London (Ont.) oij il obtient son MBA (Western). 

Sa thèse porte sur Execaire. Il y travaillera 

un an: « J'y al beaucoup appris précise-t-il. » 

Un peu nomade , il passe à la société 

i m m o b i l i è r e M a r a t h o n puis rachète 

Provincial Aviation en 1978. La hausse des 

taux d' intérêt du début des années 80 le 

force à revendre ses actions. Il trouve un 

emploi chez Innotech et un an plus tard, 

rachète Provincial en faillite. Ce sera le début 

de la grande aventure Skyservice. 

Sa vie de nomade, M. Payson la vit encore, 

mais d i f f é r e m m e n t . Avec Peggy, sa 

compagne dans la vie comme en affaires, il 

partage ses semaines entre leur condo de 

Toronto et leur résidence de Sainte-Agathe, à 
proximité des pentes de ski des Laurentides 

et des clubs de tennis. 

Renouant avec son goût pour la médecine, 

c 'est q u a n d il par le de son service 

d'évacuation médicale que l 'homme s'anime 

le plus et qu'on peut saisir l'intensité de la 

passion qui l ' hab i te . Pr incipal p i lo te de 

l'entreprise, c'est lui qui, à l'époque, prenait 

les commandes pour le Nord. 

Aujourd'hui, le président de Skyservice ne 

vole plus que quelques fo is par année. 

Nostalgique? Pas son genre. Russell Payson 

préfère regarder vers l'avant. 

Philippe Crevier 
Directeur gènèrol 

Pourquoi quitter une carrière prometteuse 

de 10 ans chez Bombardier sans même avoir 

un emploi en vue ? 

Chez Bombardier pourtant, Philippe Crevier 

est heureux et tout va bien. Au moment de 

qu i t t e r , il est chef de service à la 

commercial isat ion du nouveau centre de 

f i n i t i on in tér ieure du Globa l Express. Il 

travaille sur le programme du Global depuis 

1993. C'est lui qui a proposé le nom de 

l'appareil. « Ca m'est venu en regardant le 

globe terrestre » dit-il. 

Approchant la quarantaine, l 'homme veut 
re lever un nouveau déf i . Entré chez 

Skyservice il y a un an comme directeur de 

comptes majeurs, il n'est directeur général 

que depuis que lques mois . Passionné 

d'affaires internationales, son nouvel emploi 

lui permet de gérer des dossiers auxquels il 

n'aurait pas pu toucher avant une dizaine 

d'années dans une grande société. 

D ip lômé en génie é lect r ique de l 'École 

polytechnique de Montréal, ancien pi lote 

mi l i ta i re sur hél icoptère tact ique Kiov/a, 

Phil ippe Crevier dét ient un MBA (McGi l l 

1988). 

Entré chez Bombard ie r en 1989, il est 

d ' a b o r d a f fec té au CF-18, puis à la 

commercialisation du Challenger. En 1991, 

il est promu chargé de compte auprès de 

Comair, le client de lancement du Régional 

jet. Le poste est stratégique. « Quand on 

lance un nouve l av ion , et su r tou t un 

nouveau concept, comme l'était alors le Rj, il 

n'y a pas de demi-mesure. Ça passe ou ça 

casse. » On connaît l'histoire. Le Rj a passé, 

et pas à peu près. 

Outre son boulot, Philippe Crevier n'en a 

que pour Charles (8 ans), Maxime (5 ans) et 

Diane, sa compagne depuis 10 ans. Le menu 

se conjugue en sorties familiales à ski ou à 

vélo, et en étés passés au chalet de l'Ile aux 

Hérons, au beau mi l ieu des Rapides de 

Lachine, magnifique sanctuaire d'oiseaux à 

seulement cinq kilomètres de Montréal. 

Dulude, Taylor Inc. 
4 0 9 St -D iz ie r , Mon t réa l , ( Q u é b e c ) H 2 Y 2Y1 
Té l . : (514) 9 8 2 - 2 4 2 4 Fax : (514) 9 8 2 - 0 9 1 2 

SPÉCIALISTES DE L'ASSURANCE AVIATION 
• Étude • Analyse • Évaluation 

• Placement • Gestion 
Pour tout renseignement, vous n'avez qu'à communiquer directement avec le président, 

Guy Dulude ou son associé, Dave Taylor qui se feront un plaisir de vous aider. 
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Richard Mdlhol 
Directeur de$ servkes ou sol, Dorvd 

Monsieur Service, c'est lui. En 1986, Richard 
Mailhot fait partie du groupe des 12. « j'y 
étais même avant le début » dit-il. En 1985 
en effet, il travaille pour Air Inuit, alors 
locataire du hangar qui est devenu le 
quartier général de Skyservice. 

Entré chez Innotech en 1978 à l'âge de 
18 ans, il y fait ses classes d'abord à titre de 
chauffeur de la voiture de courtoisie. Son 
travail est remarqué et il est vite promu 
superviseur, puis gérant. 

Sportif, il ne dédaigne pas la compétition et 
ne ménage pas ses efforts pour donner un 
service de première classe. C'est lui qu'a 
choisi Bombardier pour mettre sur pied un 
FBO temporaire à l'usine de Downsview 
(Ont . ) pour le dévoi lement du Global 
Express. « En deux jours, nous devions 
recevoir 17 avions. Il en est venu 30. » 

C'est lui, encore, qui a organisé le congrès 
de la CBAA en 1998: « On a installé la foire 
commerciale dans le hangar, accueil l i 
12 avions en démonstration sur la rampe et 
organisé les conférences techniques, tout ici, 
sur place. Le succès fut éclatant. » 

Pour bien faire ce travail, il faut aimer le 
public, respecter la vie privée et être capable 
de « se retourner sur un 10 cent ». Richard 
Mailhot se rappelle la conférence de presse 
improvisée de Patrick Roy lors de son 
échange avec Colorado. « On attendait une 
douzaine de journalistes. On en a eu 40 avec 
cars de reportage et tout l'équipement.» Il 
s'en est sorti plus qu 'honorab lement , 
réussissant même à placer la photo d'un 
Airbus aux couleurs de Skyservice derrière le 
célèbre gardien de buts. « Elle a été diffusée 
sur toutes les télés du Canada et des USA. » 

Père d'Isabelle (11 ans) et de Jean-Philippe 
(8 ans), Richard et sa conjointe Nathalie sont 
très impliqués dans la communauté de 
Vaudreuil-Dorion. Ils occupent leurs loisirs 
aux activités familiales et à améliorer leur 
résidence. 

Peler Bromby 
Directeur des ventes 

Cet homme est un vendeur, un vrai. En 
1991, il fonde sa propre entreprise 
d'ébénisterie, dans le garage de ses parents 
à Saint-Vincent-de-Paul, un quartier de Laval. 
Il frappe à la porte d'Hydro-Québec, obtient 
un premier contrat et se lance dans la 
fabrication de meubles de bureau et de 

comptoirs pour les caisses enregistreuses. En 
1996, quand il revend sa part à son 
partenaire, l'entreprise compte 25 employés, 
fonctionne sur deux quarts de travail et 
réalise un chiffre d'affaires de cinq millions 
de dollars auprès de clients comme Provigo 
et Au coin des petits. 

Ancien propriétaire d'un bar a Winooski 
(Vermont) - « j'ai vendu parce que l'État a 
monté l'âge minimum à 21 ans » - Peter 
Bromby a fait ses débuts professionnels 
comme ouvrier de la construction en 1986. 
En 1990, il était surintendant d'atelier, avec 
300 journaliers sous son autorité. Enfant, il a 
développé une passion pour l'aviation en 
allant observer les avions avec son oncle à 
Dorval. Son rêve a commencé à se réaliser 
chez Execaire, comme remplaçant 
occasionnel d'une agente de réservation. 

Fin 1997, après avoir gravi plusieurs 
échelons, il passe chez Skyservice. Adepte du 
golf - il ne joue pas assez souvent à son goût 
• le père d'Alexa (8 mois) est un homme de 
terrain. Pour avoir du succès, il faut aller 
dans le trafic et apprendre à bouger vite. « Il 
faut aussi bien évaluer les besoins du client, 
le nombre d'heures et de personnes à 
transporter dans l'année et construire un 
budget en conséquence. » 

En aviation. Peter Bromby est autodidacte. 
Croyant d'abord que tous les jets exécutifs 
s'appelaient Learjet, il s'est fait un devoir 
d 'apprendre par coeur les noms et 
caractéristiques de chaque type. Il déplore 
qu'il n'y ait pas d'école pour enseigner cela. 
« Dommage d i t - i l car on manque 
cruellement de spécialistes de la vente et de 
la gestion dans le secteur de l 'aviat ion 
d'affaires. » r-

me. 
A t e l i e r m o t e u r 

Yves M o n g r a i n 
d i r e c t e u r 

T é L : ( 8 1 9 ) 5 3 8 - 6 7 6 8 

Sons f ro is 1 - 8 8 8 - 5 3 8 - 6 7 6 8 

Fax: ( 8 1 9 ) 5 3 8 - 6 7 1 0 

Révision de moteurs 
Lycoming & Continental 
Révision de tout occessoire moleur 
Vente de pièces moteur 
Inspeclion N.D.T. 

C . R 1 1 7 , L a c - à - l a - T o r t u e , Q u é b e c G O X I L O 

La lessoutce empkx da l'aviation canadienne 

I N T E R N A T I O N A L 

André Allard 
Président 

9325 avenue Ryan. Suite 201 Tél. ; De Montréal (514) 636-3737 
Aéroport international de Montréal Sans frais (888) 696-3737 
Dorval, OC. Canada, H9P 1A2 Fax : (514) 636-3388 

Courrier électronique: a.allard@aefopersonnel.com 
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HeathAir 
I N T E R N A T I O N A L (1991) I N C r i 
Non-destruct ive testing services 

Derek Heath 
PrestOeni 

681 LepineAve., Tel.: (514)636-1000 
Dorval, Gué. H9P 1G3 Fax; (514)636-0031 

— © 

THABET AVIATION INTERNATIONAL INC. 
Pour mieux vous aider dans vos décisions en matière d'oviotion 

Cour tage • Vente d 'av ions - Consul tat ion • Impor ta t ion 

Québec: (418)871-0047 Fax: (418)871-6937 
Montréal : (514) 762-4516 Fax : (514) 762-6389 

Aéroport Inf I Jean-Lesoge, Sfe-Foy, Québec, Conado, G2E 5W1 
E-mail : thabet@sympatico.ca Web : www.thabetaviation.ca 

• LES P L U S B A S P R I X 
• E X P É D I T I O N LE J O U R M Ê M E 

CARTES 
CANADA 

USA 

-8 [SE -361-1696 

Elect-Avi 
Des gens de solutions ! 

Ltée 
Avionique: 

Vente • 
Sen'ice • 

Installation • 

706, T avenue. Aéroport international Jean Lesage, 
Sainte-Foy. Québec, Canada. G2E 5W} 

téléphone: (418) 872-6547 * télécopieur: (418) 872-3784 
Internet : eIa@sympatico.ca 

NOILCO 20 ans d'expérience 
à votre service 

Peinture d'avions & d'hélicoptères 
. Service professionnel 

. Qualité 

Estimation gratuite 
Yves Faucher 
Bob N. Locas 
Tél. : (450) 562-1499 
Fax : (450) 562-2409 

200, aie Brandford 
Lachute (Québec) 

J8H 4M4 

/lEFCNEUF 
I 
Révision 
Réparation 
Vente 
Échange 

STRUCTURE 

PROP.: KEN WOOO - GUY HÉROUX 
A M O - M A I N T E N A N C E - S T R U C T U R E 

M O D I F I C A T I O N - I M P O R T A T I O N 

Aéroport de 
440, boul. de l 'Aô rc^c , Lot #4 
Lachute (Québec) J8H 3R8 
aero@aiservice.com 
http: //www.aero-structure.com 

Tél.: (450) 562-0670 
Fax: (450) 562-0676 

/ INSTRUMENTS LTEE 
LTD 

Pour tous vos besoins en instrumentat ion 
For ai l your inst rument needs 

Overhaui 
Repair 
Sales 

Exchange 

2080, ave. Chartier, Dorval, Québec H9P 1H2 • Téléphone: (514) 631-2173 • Fax (514) 631-3339 
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QUOI DE NEUF? 

M A R S H 
Une société M M C 

Profitez des avantages et 
de l'expérience du plus 
important courtier 
d'assurance en 
aviation au 
Canada. 

Tél. : (514) 285-4700 
Sans frais :1 877 4 5 1 ^ 9 9 

Téléc. : (514) 285-4727 

D a n n y R i c a r d , chef de base 

pour Hél icoptères Canadiens 

à Québec n 'é ta i t pas peu fier 
lors de r i n a u g u r a t l o n de la 

nouvelle école de pilotage de la 

société. Assemblés dans les 
locaux de l'entreprise, au 714, 

7' avenue. A é r o p o r t In te rn . 

jean-Lesage, les inv i tés 

pouva ien t adm i re r le plus 

récent a j ou t à la f l o t t e , un 

R o b i n s o n R22 tout neuf. Cet 

appare i l , q u i servira su r t ou t 

pour la f o r m a t i o n ab in i t io , 

était escorté pour l'occasion par 

un Astar 350 D. 

Le p rés iden t d 'Hé l i cop tè res 

Canadiens, Division Est, Jean-

P i e r r e B i a i s , sou l igne que, 

ayant déjà une école à Toronto, 

celle de Québec s'inscrit dans la 

ph i l o soph ie de service de 

l 'entreprise auprès du marché 

francophone de l'est du pays. 

Avec la prise de con tô le de 

Helicopter Services Group ASA 

de Norvège, CHC H e l i c o p t e r 

C o r p o r a t i o n conso l ide sa 

pos i t i on c o m m e n u m é r o un 

mondial avec 370 appareils et 

3000 employés à travers 
la planète. 

Quel bel été pour les écoles de 
pi lotage membres de l'AQTA. 
Cet te année encore, qua t re 
d'entre elles se sont partagé la 
f o r m a t i o n de près d ' u n e 
soixantaine de cadets de l'air, soit 
D y n a m a i r A v i a t i o n de Saint-
jean-sur-Richeiieu, Exac t A i r , 
de St -Honoré, N a d e a u A i r 
S e r v i c e de Trois-Rivières et 
P r o - A v i a t i o n de Québec. 

Le 1<r j u in , C a r g a i r L t é e 
faisait l 'acqu is i t ion des actifs 
d ' A i r B G M à La T u q u e et 
obtenait le contrat de gestion de 
l ' aé ropor t . Le t ranspor teur y 
base un Cessna C -150 et 
l ' i ns t ruc teur Phi l ippe Letiec 
assume le poste de gérant de 

l 'aéroport. Un Piper Seneca se 
tient fin prêt pour toute mission 
médévac et de noiisement. En 
associat ion avec P é t r o T, 
Cargair s ' acqu i t t e aussi du 
con t ra t de dég iv rage et de 
d i s t r i bu t i on de pét ro le à 
l'aéroport de Ch ibougamau. 

Par ailleurs, l'an dernier bien des 
gens on t composé le 1 -800 -
6 8 0 - 2 4 7 7 a f in de con tac te r 
Jacques Larouche, gérant des 
pièces à l ' a é r o p o r t de 
Mascouche . Résultat: Cargair 
Ltée a r e m p o r t é le Sales 
Excellence Award. Pour la 
troisième fois, Cessna a décerné 
cet honneur à ce dépositaire, 
qu i a a u g m e n t é son ch i f f re 
d'affaires de façon significative. 

A 
Le 6 
septembre 
d e r n i e r , 
T e r r y 
S t i n s o n , 
PDG de 
Bell Helicopter Inc. annonçait la 
nomination de Paul Costanzo 
c o m m e prés ident de B e l l 
H e l i c o p t e r T e x t r o n . M. 
Costanzo succède à Robert 
MacDonald, lu i -même promu 
comme premier vice-président, 
exp lo i t a t i on , au bureau de 
BHTI à Fort W o r t h (Texas). 
Titulaire d 'un B. en commerce 
(Concordia - 1983) et membre 
de l 'O rd re des comptab les 
agréés, Paul Costanzo a occupé 
plusieurs postes clés en 
finances et en admin is t ra t ion 
dans les secteurs de l'aviation et 
de l'aérospatiale, dont celui de 
v ice-prés ident exécut i f de 
BHT Canada, auquel il se 
consacrait depuis 1996. 

Par ailleurs, le modèle 4 1 2 à 
commandes de vol électriques et 
m in i -manche latéral de B e l l 
H e l i c o p t e r a q u i t t é le sol 
pour la p remiè re fois au 
cours de l'été. 

En vertu d 'un contrat exclusif, 
Tl iabet Av ia t ion In ternat iona l 
distribue maintenant le T u r b o 
Thrush 660 au Canada. À ceux 
et celles qui veulent en savoir 
davantage sur cet appare i l 
d ' épandage et de l u t t e aux 
incendies de forêt, R a y m o n d 
T h a b e t et son équipe lancent 
une i nv i t a t i on à v is i ter leur 
kiosque au congrès de l'AQTA. 

Au pr in temps dernier, le plus 
gros court ier en assurance au 
monde , J & H M a r s h k 
M c L e n n a n a fait l 'acquisi t ion 
des actifs de Sedgwick Ltée. 
La fusion des opérat ions et la 
consol idat ion des effect i fs de 
ces deux compagnies font que 
la nouvelle entité, M a r s h Inc. , 
c o m p t e plus de 7 5 , 0 0 0 
employés répart is dans 2 7 0 
bureaux à travers le m o n d e 
dont 19 au Canada. 

Suite à tous ces changements, 
vous pouvez m a i n t e n a n t 
rejoindre les représentants du 
bureau de M a r s h C a n a d a 
L i m i t é e à Mon t réa l , soi t 
M i c h e l S t - O n g e et J e a n -
F r a n ç o i s B i a i s , au 514-
285-4700. 

Nav Canada regroupe dans la 
rég ion d ' O t t a w a - H u i l les 
bureaux régionaux de l'Ontario, 
du Québec et de l 'At lant ique. 
Ce faisant, la compagnie crée 
une nouvelle région, celle de 
l'Est, formée de la moitié est de 
l ' O n t a r i o , du Québec , des 
quatre provinces Mari t imes et 
d'une partie du Nunavut. Cette 
déc is ion s ' inscr i t dans la 
stratégie de réduction des coûts 
de l'organisme. 

Concentrant ses opérations à sa 
base du Lac M a r g a n e , A i r 
Saguenay a cessé d'opérer celle 
du L a c - à - l a - C a r p e , acquise 
plus tôt cette année d'Expéditair. 
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QUOI DE NEUF? 
Plus t ô t ce t te année, 
E u r o c o p t e r Canada L i m i t e d 
(ECL) cé lébra i t son 15 f 

ann iversa i re en d e v e n a n t 
un cen t re n o r d - a m é r i c a i n 
de pe rsonna l i sa t i on des 
hélicoptères EC 120, EC 135 et 
AS 3 5 0 . Pour le p rés iden t 
d'ECL, O l i v i e r F r a n c o u , ce 
cho ix « cons t i t ue pour 
l'entreprise une reconnaissance 
du t rava i l b ien fa i t et p o u r 
l ' aven i r , l ' occas ion de 
démont re r son savoir-faire au 
plan continental. » 

De Longueuil à St-Pétersbourg, 
P r a t t & W i i i t n e y C a n a d a 
creuse ses racines en Russie. Le 
P W 1 2 7 T / S d e P & W C 
propulsera le Mi-38, le nouvel 
hé l i cop tè re de 30 passagers 
d ' E u r o m i i , un c o n s o r t i u m 
formé des sociétés M i l Moscow 
H e l l c o p t e r P l a n t , K a z a n 
H e l i c o p t e r P l a n t et 
E u r o c o p t e r . Les gouve r -
nemen ts russe et f rançais 
a p p o r t e n t leur sou t ien au 
p r o g r a m m e et le M i - 3 8 se 
c o n f o r m e r a aux normes de 
c e r t i f i c a t i o n russes et 
occidentales. Le PWl 27T/S est 
un nouveau tu rbomoteur issu 
du t u r b o p r o p u l s e u r PW127. 
P&W-Rus, la f i l ia le russe de 
P&WC, jouera un rôle majeur 
dans sa conception. 

Par a i l leurs , le 9 sep tembre 
dernier le président et chef des 
opéra t ions de P&WC, G i l l e s 
O u i m e t , a effectué un vol de 
11 heures et demie entre St-
Hubert (Qc) et Nuuk (Godthad -
G r o e n l a n d ) , à bo rd d ' u n 
monomoteu r P i l a t u s PC-12, 
propulsé par le PT6A-67B du 
motoriste longueuillois. 

De plus, P&WC ouvre un 
nouveau centre de service 
régional à Orlando et un centre 
de d i s t r i bu t i on de pièces à 
Grapevine (TX), à cinq minutes de 
l'aéroport de Dallas Fort Worth. 

Mise à j ou r du carne t 
d 'adresses de T r a n s p o r t s 
C a n a d a : J u l e s P i l o n , 
Gestionnaire régional, aviation 

commerc ia l e et d 'a f fa i res : 
(514) 6 3 3 - 3 5 3 2 . B e r n a r d 
Henry , Gestionnaire du centre 
de services de T.C., r ég ion 
nord-es t : ( 418 ) 6 4 0 - 2 1 0 6 . 
J o c e l y n e R a y m o n d , Sur-
i n t e n d a n t e , m a r c h a n d i s e s 
dangereuses: (418) 640-2796. 
S y l v a i n L e s s a r d , D i rec teur 
rég iona l à la c o o r d i n a t i o n , 
T.C.: (514) 633-2746. Jacques 
Rogala, Directeur régional aux 
programmes : (514) 633-3254. 
S y l v i e M c D o u g a l l , Sur-
i n t e n d a n t e i n t é r i m a i r e , 
sécurité cabine: (514) 633-3033. 
Mona Desrosiers, Inspecteure, 
sécurité cabine: (418) 640-2748. 
D i a n e H o l m e s Inspecteure, 
santé et sécur i té au 
travail: (514) 633-3722. 

D a v e M i l l e r , v ice-prés ident 
exécutif et chef des opérations 
du C r o u p e A v i a t i o n 
Innotech- Execaire, a procédé 
à plusieurs nominations au cours 
des derniers mois; Rob Brooks, 
au t re fo is d i rec teu r de 
maintenance chez Execaire Inc., 
dev ien t v i ce -p rés iden t des 
opérations techniques; Richard 
Zalac accède à la fonct ion de 
d i rec teu r de l ' i ngén ie r i e et 
H o w a r d M c E a c h e r n à la 
d i rec t ion des opérat ions aux 
installations de maintenance et 
de f i n i t i o n i n té r ieu re de 
M o n t r é a l . N o u v e l l e m e n t 
nommé directeur des ventes et 
du marke t ing pour Execaire, 
N i g e l A r g e n t déménage de 
Vancouver à Toronto et Chr i s 
H e r e d i a assume le poste de 
d i recteur général d ' I nno tech 
Aviation à Vancouver. 

Dans un aut re o rd re d ' i dée , 
intégrée depuis juin au Groupe 
I n n o t e c h - E x e c a i r e , A i r 
A t l a n t i c se spécialise désormais 
en maintenance, service, vente 
de pièces et crédit-bail. Fin août, 
Mesaba Airlines de Minneapolis 
( M N ) et Execut ive A i rc ra f t 
Co rpo ra t i on de Wich i ta (KS) 
octroyaient 15 contrats majeurs 
de maintenance à l 'entreprise 
de St-John's, Terre-Neuve, sur 
Avro RJ85 et Bae-146. 

INSTRUMENTS 
•Altimètres 
• Airspeeds 
1 Gyros 
Autres indicateurs 

• Électriques et mécaniques 
ACCESSOIRES 
Skydrol 
Démarreurs - Générateurs 

• Pompes (fuel, hydrauliques, 
toilettes) 
Autres accessoires 
Électriques et mécaniques 

A.M.O.-JAA 

PÔLE AIR 
AVIATION INC. 

5 ^ — r — ^ 2290,46e Avenue, Lachine. Qc, Canada. H8T2P3 

Tél.: (514) 636-8154 • Fax: (514) 636-0763 

En assoc ia t ion avec A i l i e d -
Signal Aerospace, Air Atlantic 
conçoit et fabrique un système 
qui ajoutera c inq paramètres 
aux enregistreurs de données de 
vol des Avro R185. 

Bien connu dans le monde de 
l'assurance aviation, Derek W. 
S m i t h fait désormais partie du 
bureau Du lude Tayior . 

B o m b a r d i e r A é r o n a u t i q u e 
est en t ra in de réaliser une 
a n n é e r e c o r d en matière de 
livraisons d'avions d'affaires. Les 
127 appareils livrés au cours des 
neuf premiers mois de 1999, 
représentent une augmentation 
de 67 pour cent par rapport à la 
même pé r iode de 1998 . 
20 Learjet® 31 A, 30 Learjet 45, 
24 Learjet 60, 31 Challenger® 
604 et 22 Global Express® se 
sont envolés vers d'autres cieux 
depuis le début de l'année. 

A é r o i n n o v a t i o n ne cesse de 
faire de nouveaux clients et de 
p rend re de l ' expans ion . Le 

logiciel W o m b a t se retrouve 
ainsi sur les ordinateurs de Nav 
Canada ( C o r n w a l l ) et du 
Na t iona l Air Traf f ic Services 
d'Angleterre, pour la sélection 
des futurs contrôleurs aériens. Le 
CQFA de C h i c o u t i m i e t le 
Seneca Co l lege de T o r o n t o 
comptent aussi parmi les clients 
récents de la firme informatique 
mont réa la ise . Le U.S. A r m y 
Aeromed ica l Research 
Laboratory (USAARL) de Fort 
Rucker en A labama ut i l i se 
W o m b a t pour des f ins de 
recherche, sur la f a t i gue 
no tamment , ainsi que sur de 
nouvel les m é t h o d e s de 
format ion de vol en équipage 
pour les pilotes d'hélicoptères 
de c o m b a t . Le l og i c ie l 
D u o W o m b a t sert éga lemen t 
d 'é ta lon de per formance des 
équ ipages de la c o m p a g n i e 
Icelandair à Reykjavik,. L'Islande 
devient le 18e pays à adopter 
Wombat. 

C I R C U L ' A I R N O V E M B R E 1 9 9 9 



CONGRES 

24e CONGRES 
ANNUEL DE 

L'AQTA 

A M M E 
NE MANQUEZ PAS L'EVENEMENT DE L'ANNÉE POUR L INDUSTRIE DU 

TRANSPORT AÉRIEN QUÉBÉCOIS QUI AURA LIEU LES 1-* ET 2 DÉCEMBRE 1999 
À L'HÔTIL LOEWS LE CONCORDE DE QUÉBEC. 

MERCRED11- DECEMBRE 1999 

8 h 00 Inscription 

9 h 00 Ateliers sectoriels offerts par COMPOSITE TECHNOLOGY CANADA LTD.; 
•f Brousse 

Écoles de pilotage 
' f Hélicoptères 
+ Lignes et noiisement 

12 h 00 Dîner-conférence offert par ACRO AEROSPACE INC. 
Conférencier invité: Mons ieu r Louis R. Comeau 

Prés ident du consei l d ' a d m i n i s t r a t i o n 
Nav Canada 

13 h 30 Remise du trophée « Plein Vol » offert par C.E. CAPITAL 

14 h 00 Présentation technique offerte par MARSH CANADA LTÉE: 
Vér i f i ca t ions rég lemen ta i res 
par Mons ieu r V lanney Paradis, 
Su r de l ' av i a t i on civ i le. T ranspor ts Canada 

16 h 00 Assemblée générale annuelle et élection du conseil d'administration de l'AQTA 

17 h 00 Cocktail d'ouverture du Salon d'exposition offert par NAV CANADA 

19 h 00 Soirée libre 

JEUDI 2 DECEMBRE 1999 

7 h 00 Inscription 

7 h 30 Déjeuner offert par INTER-CANADIEN 

9 h 00 Ateliers fonctionnels: 
Aérodromes et aéroports 
Services de la navigation aérienne 

+ Navigabilité aérienne 

12 h 00 Dîner offert par EUROCOPTER CANADA 

13 h 30 Ateliers fonctionnels: 
Navigabilité aérienne 

•>• Aviation commerciale 
Licences et formation du personnel 

16 h 00 Cocktail de fermeture du Salon d'exposition offert par AIR ALLIANCE 

17 h 30 Tirage des prix de présence offerts par AIR NOVA/AIR ALLIANCE, AIR INUIT, 
HYDRO QUÉBEC, INTER CANADIEN ET ROYAL. 

18 h 00 Fin du 24' Congrès et fermeture du Salon d'exposition 

Le p rogramme of f ic ie l du congrès est une command i te de BELL HELICOPTER 
TEXTRON, les enseignes de bienvenue de la PÉTROLIÈRE IMPÉRIALE LTÉE et les 
pauses-café de ROYAL. 

Nous remercions NAV CANADA, TRANSPORTS CANADA et TRANSPORTS QUÉBEC 
pour leur collaboration aux ateliers fonctionnels. 
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EXPOSANTS 

Les participants au 24' Congrès annuel de l'AQTA pourront visiter 

plusieurs kiosques d'exposition dont : 

ACRO AEROSPACE 

AEROSPACE TURBINES INTERNATIONAL/ 
AEROSPACE WELDINC INC. 

AIRCRAFT TECHNICAL PUBLISHERS 

ASSOCIATION QUÉBÉCOISE DU TRANSPORT ET DES ROUTES-AQTR 

BELL HELICOPTER TEXTRON 

BOMBARDIER AÉRONAUTIQUE 

CENTRE DE FORMATION EN TRANSPORT DE CHARLESBOURC 

CENTRE QUÉBÉCOIS DE FORMATION AÉRONAUTIQUE-CQFA k 
ÉCOLE NATIONALE D'AÉROTECHNIQUE-ÉNA 

CESSNA CARAVAN 

COMPOSITE TECHNOLOGY CANADA LTD 

DAC INTERNATIONAL 

DÉVELOPPEMENT DES RESS. HUMAINES CANADA - DIRECTION TRAVAIL 

DYNAMAIR AVIATION 

EUROCOPTER CANADA 

FLICHTSAFETY CANADA 

HELICOPTER SURVIVAL AND RESCUE SERVICE 

INNOTECH-EXECAIRE 

LEAVENS AVIATION INC. 

NAV CANADA 

NU-TECH ASSOCIATES 

PÉTRO T 

PLATTSBURG AIRBASE REDEVELOPMENT CORPORATION-PARC 

TEXTRON LYCOMING 

THABET AVIATION INTERNATIONAL INC 

THUNDER BAY AVIATION LTD 

TRANSPORTS CANADA - AVIATION CIVILE 

CONFERENCIER 

L'Association québécoise des transporteurs aériens organise cet événement annuel pour 

favoriser la communication et les rencontres entre tous les intervenants de cette industrie. 

Nous vous y attendons ! 

Pour toutes informations : Téléphone (418) 871 -4635, télécopieur (418) 871 -8189, 

Courrier électr. aqta@qc.aira.com 

MONSIEUR LOUIS R. COMEAU 
PRÉS. DU CONSEIL D'ADMINISTRATION 
NAV CANADA 

Mons ieu r Louis R. Comeau prés ide le consei l 
d'administration de Nav Canada depuis octobre 1997 
et y siège c o m m e m e m b r e i ndépendan t depu is 
septembre 1995. Il est l'un des quatre administrateurs 
élus par les membres de ce même conseil dont les dix 
autres membres son t nommés par le g r o u p e 
d'intervenants de Nav Canada, lequel est composé du 
gouvernement fédéral, d'agents négociateurs de la 
compagnie et d'usagers des services de la navigation 
aérienne civile. 

Par ai l leurs, M. Comeau occupe ac tue l lement la 
fonct ion de président du conseil d 'admin is t rat ion 
d 'Assompt ion Vie Ltée et il administre un certain 
n o m b r e d 'au t res entrepr ises et d ' o rgan i sa t i ons 
communautaires, dont AGRA Inc., Office Interiors Ltd., 
Stanf ie ld 's L im i ted , le Consei l é c o n o m i q u e des 
provinces de l 'At lant ique, le Conseil pour l 'un i té 
canadienne et l'Institut Nord-Sud. 

Entre 1983 et avril 1996, M. Comeau était président-
directeur général de la Nova Scotia Pov f̂er Inc. Durant 
ce mandat, il a mené avec succès l'ambitieux projet de 
la privatisation de Nova Scotia Power Corporation à 
Nova Scotia Power Inc. d'une valeur de 650 millions 
de dollars. Avant d'entreprendre ce défi, il possédait 
deux entreprises de bois d'oeuvre et de matériaux de 
construct ion et il présidait le Collège Sainte-Anne 
maintenant devenu l'Université Sainte-Anne. Entre 
1968 et 1972, il a représenté la circonscription de 
South West Nova en Nouvelle-Écosse en tant que 
député fédérai. 

Natif de Meteghan en Nouvelle-Écosse, M. Comeau 
est t i t u l a i r e d ' u n bacca lauréat en sciences de 
Saint Mary's Universi ty et d ' u n baccalauréat en 
éducation de l'Université Dalhousie. Il a également 
reçu un grade honorifique de quatre universités des 
provinces de l'Atlantique. 
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RAC "COIN 
BRUIT A DORVAL 

A D M DÉBOUTÉE POUR 
OMISSION DE CONSULTER 

Le Comité consultatif sur la réglementation 
aér ienne (CCRAC) renvo ie à A D M sa 
proposit ion d'augmenter de 3000 à 4000 
pieds l 'alt i tude minimale pour un virage à 
droite en avion réacté sur la piste 24 droite à 
Dorval. Raison invoquée: vice de forme. 

Établies par l 'AlP Canada, les mesures à 
prendre en vue d'amender une procédure 
d'atténuation du bruit incluent le devoir de 
consulter tous les utilisateurs affectés. Or le 
Comité consultatif sur la gestion du climat 
sonore à Dorva l a pris sa déc is ion en 
présence de c inq dé légués d ' A D M , de 
q u a t r e p o r t e - p a r o l e m u n i c i p a u x , d ' u n 
chacun de Transports Canada, Nav Canada 
et T ranspor t Québec et d ' u n seul 
représentant des utilisateurs, en l'occurrence 
un employé d'Air Canada. 

Autrefois, le Comité pouvait compter sur la 
représentativité de l'AQTA, ATAC et CBAA 
p o u r cue i l l i r les op in i ons de tous les 
utilisateurs. Cherchant à établir le contact 
avec « ses vrais c l ien ts », la nouve l l e 
direction de Dorval a restructuré le comité 
du bruit pour en éliminer les associations. 
Sauf que cette façon de faire ne respecte pas 
la « vraie » loi. 

RAC PARTIE V I 
RÈGLES GÉNÉRALES 

D 'UT IL ISATION ET DE VOL 
DES AÉRONEFS 

CHARGES EXTERNES 
CLASSE «A» 

PAS DE CERTIFICATION 

Dans son rapport final, le Croupe de travail 
cha rgé de va l ide r la nécessité d ' u n 
accommodemen t réglementai re pour le 
transport de charges externes recommande 
que le RAC soit amendé pour permettre le 
t ransport sans cert i f icat ion d 'une charge 
externe classe «A» c'est-à-dire, selon la 
définition du RAC, « une charge externe qui 
ne peut bouger librement, être larguée ni se 
trouver plus bas que le train d'atterrissage ». 

Les avions et hélicoptères devront toutefois 
se c o n f o r m e r à cer ta ines c o n d i t i o n s , 
n o t a m m e n t le respect des no rmes 
d ' a t t a c h e m e n t , la r é d u c t i o n du po ids 
maximal au décollage et le contrôle de la 
sécurité des opérations par l'entremise d'un 
vol de vérification. 

Ce rapport ayant été adopté à l 'unanimité 
par le Comité technique VI, le Comité de la 
réglementation doit maintenant formuler la 
rég lementa t ion requise pour la mise en 
application des recommandations. Le tout 
peut prendre plus de deux ans. Entre-temps 
on peut s 'a t tendre à ce qu 'au moins la 
dérogation actuelle soit maintenue. 

Cette réussite est en grande partie celle de 
Cary Milot d'Air Melançon qui, il y a deux 
ans, a été choisi par le Comi té Brousse 
comme mandataire de l'AQTA sur ce groupe 
de travail. 

RAC 605.30 
VOL VFR EN CONDITION DE 

GIVRAGE 
CONTRAINTES ADOUCIES 

Le C o m i t é t e c h n i q u e VI a a d o p t é à 
l'unanimité une proposition de modification 
du RAC 605.30 l ibérant les aéronefs en 
régime VFR de certaines contraintes reliées 
aux prévisions de givrage. Ce règlement 
interdit de décoller ou de rester en vol en 
condition de givrage, rapporté ou prévu, à 
moins d'être équipé pour opérer dans de 
telles conditions. 

Ces contraintes posent de sérieux problèmes 
pour les aéronefs en régime VFR. En effet les 
prévisions hivernales font souvent référence 
à des possibilités de conditions de givrage 
léger ne rep résen tan t pas un dange r 
significatif. Si la prévision s'avère juste, le 
pi lote peut tou jours dévier de sa route, 
rebrousser c h e m i n et, dans le cas des 
hélicoptères, atterrir. Aussi peut-on passer 
sans danger à travers une mince couche de 
nuage g iv ran t . Quant aux hél icoptères 
opé ran t au large, la présence d ' eau a 
souvent pour effet de chasser les conditions 
de givrage en basse alt i tude, permettant 
ainsi d'opérer en toute sécurité. 

Présumant qu'elle recevra l'aval du Comité 
réglementaire, cette modification prendra le 

chemin de la promulgat ion législative et 
aura force de loi dans à peu près 18 mois. 
Dans l ' i n te rva l le , on peu t s ' a t t end re à 
l'émission d'une dérogation pour la saison 
des glaces prochaine. 

Le décollage ou le maint ien d 'un vol IFR 
en condition de givrage demeurent de leur 
côté in terd i ts à moins d 'ê t re équ ipé en 
conséquence. 

RAC 605.39 
RÉPARER SON ELT 

AVEC OU SANS M E L 

Le C o m i t é t e c h n i q u e VI ava i t 
r e c o m m a n d é d ' acco rde r un dé la i de 
60 jours pour la réparation des balises de 
détresse (ELT) dans les aé rone fs 
c o m m e r c i a u x possédant une l is te 
d ' é q u i p e m e n t m i n i m u m (MEL) et de 
30 jours p o u r ceux q u i n ' en o n t pas. 
Le C o m i t é de la r é g l e m e n t a t i o n ne 
voyan t pas la chose ainsi, il a o r d o n n é 
que les ELT des aéronefs c o m m e r c i a u x 
sans MEL so ient réparés au p r o c h a i n 
ar rê t où il est possible d ' e f f e c t u e r la 
réparation. 

Suite à ce t te t o u r n u r e surpr ise des 
événements, la direction de l'AQTA a fait 
part de son désaccord au directeur général 
de l'Aviation Civile, exprimant sa crainte que 
les p i lo tes o m e t t e n t de s igna le r la 
défectuosité pour éviter d'être cloués au sol. 
Le système perdrait alors tout contrôle sur 
l 'état de service des ELT. Nous sommes 
toujours dans l'attente d'une réponse finale 
à ce sujet. 

RAC 602.11 (2) 
SURFACES CONTAMINÉES 

DÉFINISSEZ «DÉCOLLAGE» 

Le RAC 602.11 (2) interdit tout décollage ou 
tentative de décollage avec un aéronef où 
adhère glace, neige ou frimas sur les surfaces 
c r i t i ques . Bien, mais qu 'es t - ce q u ' u n 
décollage? Décollage se définit comme étant 
l'acte de quitter le sol et inclut les actions 
précédant et suivant immédia tement cet 
acte. Simple, claire, précise, cette définition 
suscite l'unanimité auprès des membres du 
Comité technique, sauf ceux de Transports 
Canada. 
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En effet, la direction de l'aviation générale 
propose d ' amende r le règ lement et de 
définir «tentative de décoller» comme étant 
le m o m e n t o i j le p i l o te d e m a n d e ou 
accepte l 'autor isat ion de décoller. Selon 
Transports Canada, cette modif icat ion est 
essentiel le pour prévenir les décol lages 
catastrophiques. 

Pourtant, tous les autres membres du comité 
ont souligné que les inspecteurs possédaient 
déjà non seulement le pouvoir mais aussi 
le devoi r de prendre toutes les mesures 
nécessaires pour empêcher un décollage 
jugé dangereux. Ils sont aussi d'avis que 
la m o d i f i c a t i o n p roposée aura pour 
effet d 'encourager les inspecteurs à agir 
à la dernière minute pour s'assurer de la 
possibilité d'imposer des sanctions. 

lugeant cette proposit ion fondée non pas 
sur un véritable danger, mais sur le désir de 
rendre les amendes et suspensions plus 
f réquen tes et plus faci les, le com i té , à 
l 'exception de Transports Canada, a refusé 
unanimement la proposition de modification 
du RAC 602.11 (2) 

Un tel refus est une première au CCRAC. 
Dans le passé, tou tes les p ropos i t i ons 
parrainées par Transports Canada ont reçu 
au mo ins un appu i , ce qu i p e r m e t t a i t 
au ministère de les adopter avec dissidence. 
Nous ne savons pas t rop ce qui arrivera 
à cette proposit ion puisque la charte du 
CCRAC ne prévo i t pas la dissidence de 
Transports Canada. 

RAC 602.129 
SURTOUT N'APPROCHEZ PAS 

CE QUE MINISTRE VEUT... 

Suite entre autre à l'accident d'Air Canada à 
Fredericton, le Ministre des transports a 
déc idé d ' i n t e r d i r e t o u t e t e n t a t i v e 
d 'approche à moins d'être assuré que les 
conditions météo minimales publiées pour 
cette approche soient réunies. Qu 'on le 
veuille ou non, le ministre le veut! 

Telle que soumise au Comité Technique VI, 
la p ropos i t i on de mod i f i ca t i on du RAC 
proscrirait toute approche de non précision 
passé le point d'intersection, à moins que la 
visibilité soit supérieure à RVR 5000 ou la 
plus grande entre un mil le ou encore la 
moitié de la visibilité minimale publiée pour 

cette approche. Qui plus est, la visibi l i té 
serait considérée inférieure à un mille ou à la 
moitié de la visibilité minimale publiée s'il 
n'y a pas de RVR ou de rapport de visibilité. 

Q u a n t aux approches de p réc is ion , le 
ministre propose d'interdire toute approche 
passé le point d'intersection à moins que la 
visibilité soit supérieure à RVR 2600 ou, s'il 
n'y a pas de RVR, que la visibilité rapportée 
soit supérieure à un demi-mille, ou encore, 
s'il n'y a ni RVR ni rapport de visibilité, que la 
prévision pour l'aéroport soit supérieure à un 
demi-mille. 

M. Col lenette propose ensuite qu 'aucun 
p i l o te ne t en te une a p p r o c h e de non 
précision CAT I ou CAT 11 sur une piste pour 
laquelle s'applique une procédure de basse 
v is ib i l i t é ; et en f in q u ' a u c u n p i l o t e ne 
continue une approche de précision CAT II 
ou CAT III passé le point d' intersection à 
moins que le RVR soit au moins celui spécifié 
dans le Canada Air Pilot. 

Tou t en accep tan t le p r i n c i p e d ' u n e 
interdiction d'approche à moins d'avoir une 
bonne chance d'y arriver en conformité avec 
la loi, les membres du comité ont rejeté la 
proposi t ion à l 'unanimité. Un groupe de 
travail fut investi du mandat de définir un 
cadre réglementaire acceptable pour tous. 

RAC 101.01 
PÉRIODE SANS SERVICE ET 

SANS CELLULAIRE 

Le RAC exige parfois des périodes sans 
service pour les pilotes, i.e. une journée par 
semaine; trois jours sur 17; trois jours sur 30; 
cinq jours consécutifs sur 42; 13 jours sur 
90. Mais la journée sans service n'a jamais 
été dé f in ie c o m m e te l le . À l ' o r i g i n e , 
l'expression «journée sans service» devait 
désigner une «journée sans service de vol» 
( t i m e f ree f r o m f l i g h t d u t y ) . Puisque 
«service de vo l» é ta i t b ien dé f in i , le 
problème ne se posait pas. Or, cette nuance 
est absente du règlement tel que publié. À la 
dernière réunion du Comité VII, la direction 
de l 'Aviat ion commerciale et d'affaires a 
soumis une proposition de modification du 
RAC qu i dé f i n i t « journée sans service» 
c o m m e é tan t une journée où le p i l o te 
est l ib re de t o u t e responsab i l i t é et 
devoir, incluant en attente {standby), sur 
appel (on call) et en réserve (reserve). 

Au dire du président du Comité technique 
Vil, en l'occurrence le directeur de l'Aviation 
commerciale et d'affaires. Transports Canada 
concocte l'intention de considérer un pilote 
en devoir à moins d'être explicitement libéré. 
Tout pilote portant un télé-avertisseur ou un 
téléphone portatif sera aussi réputé en devoir. 
Ces précisions augurent plutôt mal pour les 
directeurs d 'explo i tat ion, chefs pilotes et 
pilotes en assignation. Les deux premiers ne 
pourront jamais plus piloter, puisqu'ils sont 
tenus d'être disponibles en tout temps de par 
leurs f onc t i ons . Q u a n t aux p i lo tes en 
assignation, ils devront être libérés de leurs 
télé-avertisseurs même s'il ne volent pas. 

Contre le gré de tous les représentants des 
transporteurs, la proposition fut adoptée et 
acheminée au Comité de la réglementation 
pour disposition. Ce n'est pas pour autant la 
f in des discussions puisque l 'AQTA a fait 
d'autres représentations à ce sujet auprès du 
directeur général de l'Aviation civile. 

RAC704.36 
PAS DE VOL VFR DE N U I T 

EN RÉGIME 704-705 

Suite a l ' a cc i den t d ' u n Is lander à 
Tuktuyuktuk et au rapport subséquent du 
Bureau de sécur i té dans les t ranspor ts . 
Transports Canada a convoqué un groupe 
de travail pour étudier les règles du vol de 
nu i t VFR. Ce g r o u p e a r e c o m m a n d é 
quelques mesures pour améliorer ta sécurité 
de ces opérations. 

Suite à l'accident d'un DC-3 en vol de nuit 
VFR dans la région de Vancouver, Transports 
Canada a décidé de contrôler davantage le 
vol de nuit commercial. La proposit ion de 
modif icat ion 1999-096, « nonobstant les 
recommandations du Croupe de travail sur le 
vol VFR et du Bureau de sécurité dans les 
transports » interdira le vol VFR de nuit en 
régime Navette (704) et Ligne aérienne (705). 

Cette proposi t ion aussi fu t dépêchée au 
Comité de réglementation malgré l'objec-
t ion unanime des délégués des transpor-
teurs. Donnan t suite aux in te rven t ions 
supp lémen ta i res de r A Q T A , l e C o m i t é 
réglementaire consent cependant à réduire 
la portée de l 'amendement de façon à ce 
que seuls les vols en régime Ligne aérienne 
(705) soient affectés. 

C I R C U L ' A I R NOVEMBRE 1 9 9 9 



RAC «COIN 
NSAC 722.17 

V I S I B I L I T É M I N I M A L E EN 
ESPACE NON CONTRÔLÉ 

La visibi l i té minimale pour le vol VFR en 
espace aérien non contrô lé est de deux 
milles pour les avions et un mille pour les 
hélicoptères. Les opérateurs aériens peuvent 
t ou te fo i s réc lamer une spéc i f i c i té 
opérationnelle autorisant respectivement des 
limites d'un et un demi-mille sous réserve de 
rencon t re r la N o r m e de service aér ien 
commercial (NSAC) 722.17. 

Selon cette norme, les pilotes autorisés pour 
les m i n i m u m visuels in fér ieurs do iven t 
assister au moins une fois dans leur carrière à 
un cours de prise de décision approuvé par 
Transports Canada. 

Faisant fi de l'entente de principe intervenue 
au Comité technique VII sur cette question, 
l 'Av is de p r o p o s i t i o n de m o d i f i c a t i o n 
# 1999-098 les obligeait à suivre ce cours à 
tous les ans. 

Cont re l 'avis de toutes les associat ions 
patronales, la présidence du Comité insistait 
sur le besoin d ' un cours annuel tel que 
recommandé par le «SATOPS». L'AQTA s'est 
donc adressée directement au président du 
Comi té de rég lementa t ion chargé de la 
d i spos i t i on f ina le des ARM. Le C o m i t é 
amenda l 'APM 1 9 9 9 - 0 9 8 po r t an t la 
fréquence des cours de prise de décision à 
trois ans. 

FORMATION SUR TYPE 

Au dernier congrès de l'AQTA, notre Comité 
de l ' a v i a t i o n commerc ia l e sou leva i t la 
lourdeur des normes de formation sur type 
pour les entreprises possédant plusieurs 
types d'avions. Au cours des discussions, le 
d i rec teu r de l 'Av ia t ion commerc ia le et 
d'affaires à Ottawa, Merlin Preuss, proposa, 
sous toute réserve, que le regroupement des 
aéronefs utilisés pour fins de «PPC» puisse 
aussi servir pour alléger les exigences de 
formation des commandants de bord. Fidèle 
à son idée il présenta une proposit ion de 
m o d i f i c a t i o n à cet e f fe t adop tée à 
l 'unanimité lors de la réunion du Comité 
Technique VII du CCRAC en juin 1999. 

Puisqu'il s'agit d'une modification de norme, 
elle peut être promulguée 30 jours après son 

adoption par le Comité. Mais sachant que 
les fonctionnaires de la direction législative 
de Transpor ts Canada Av ia t i on sont 
débordés, il faut s'attendre à un délai plus 
long . Et c o m m e la f o r m a t i o n d ' u n 
commandant de bord, ça coûte cher, les 
opéra teurs devra ien t réc lamer une 
dérogation en attendant la promulgat ion 
des nouvelles normes. 

I M A OU TEA 
INGÉNIEURS EN ANGLAIS, 

TECHNICIENS EN FRANÇAIS 

En paral lèle avec la res t ruc tura t ion des 
privilèges associés aux licences d'ingénieurs 
en ma in tenance d ' aé rone f , l 'AQTA et 
l 'Assoc ia t ion des TEA du Québec o n t 
demandé que le t e rme Techn ic ien 
d 'ent re t ien d'aéronef (TEA) soit abol i et 
remplacé par ce lu i d ' I n g é n i e u r en 
maintenance d'aéronef (IMA). 

Cette proposition voulait corriger un non-
sens réglementaire issu d'un quiproquo qui 
date de plusieurs années. En effet à l'époque 
où les termes «Ai rc ra f t M a i n t e n a n c e 
Engineer» et «Techn ic ien d ' e n t r e t i e n 
d'aéronef» furent incorporés officiellement 
au lex ique rég lemen ta i re , p lus ieurs 
corporations d'ingénieurs professionnels du 
Canada se sont opposées à l'utilisation du 
terme «Engineer» par des personnes autres 
que des ingénieurs professionnels. Seul 
l'Ordre des ingénieurs du Québec eut gain 
de cause et ce uniquement en français. Les 
TEA du Québec sont toujours des AME pour 
Shakespeare mais demeurent des TEA pour 
Molière. Pourtant, la loi québécoise interdit 
également les appellations «Engineer» et 
«Ingénieur». 

Or les règ lemen ts canadiens d o i v e n t 
obligatoirement être respectés en parallèle 
dans les deux langues officielles. Si donc on 
passe outre la loi du Québec relative au 
terme anglais «Engineer», il faut en faire 
autant avec le français «Ingénieur». Ainsi 
comme il le fait pour les lois des autres 
provinces, le Règlement de l 'aviation doit 
donc u t i l i ser les expressions «A i rc ra f t 
Maintenance Engineer» et «Ingénieur en 
maintenance d'aéronef». 

Par ailleurs, tout en conservant le même sens 
en anglais et en français, les règlements 
do ivent respecter le contexte auquel ils 

s ' a p p l i q u e n t . Or c o n t r a i r e m e n t aux 
arguments de l 'époque, «Ingénieur» a la 
même signification en français qu'en anglais, 
sur tou t dans le con tex te de l ' a v i a t i o n . 
Partout dans le monde, les professionnels de 
l ' av i a t i on u t i l i sen t depu is t o u j o u r s 
l 'express ion «A i rc ra f t M a i n t e n a n c e 
Engineer». Les canadiens francophones ne 
font pas exception: toujours ils ont utilisé 
l 'expression «Ingénieur en main tenance 
d'aéronef». 

Adopté à l 'unanimité par le Comi té V et 
entériné par le Comité réglementaire du 
CCRAC, le nouveau règlement fut envoyé 
pour publication dans la Gazette officielle du 
Canada. Devant l'opposition de l'Ordre des 
ingénieurs du Québec, le gouvernement 
canadien au complet s'est effondré. Plutôt 
que de risquer d'offusquer les ingénieurs 
professionels du Québec, le Conseil privé 
retira l 'amendement faisant des TEA des 
IMA. r 

CONCEPTION. DOCUMENTATION 
ET CERTIFICATION POUR 

MODIFICATIONS ET 
RÉPARATIONS (STC, LSTC, RDC) 

DESSINS AUTOCADET 
MECHANICAL DESKTOP 

V-' x 

INSTRUMENTATION POUR 
ESSAIS EN VOL 

HANGAR ET ATELIER 
APPROUVÉS 

TRAVAUX SUR PUCE 

PROJETS CLÉS EN MAIN 

Modification & Certification 

TÉLÉPHONE ; 1 -800-567-7050 

(450) 347-7050 

TÉLÉCOPIEUR : (450) 347-4669 

COURRIEL ; dynamair@dynamair.com 
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s e r v i c e 

CHEZ NOUS, LE MOT SERVICE SONNE VRAI 
A l CCEl'R DE L'ACTION 
\'oire pone s'ouvre sur la trépidante Grande Allée. Vous êtes tout près 
du Pariemcnt, à deux pas du nouv eau Centre des congrès de Québec 
d à 19 kilomètres de raéropon international Jean-Lesage. 

I N MONDE DE SATISFACTION 
^04 chambres spacieuses as-ec chacune une vue imprenable sur le 
Saint-Laurent ei le \lea\-Québec. 16 suites dont les 2 suites 
Présidentielles sur (feux étages avec foCT, bain tourbillon, sauna et 
deux grandes chambres. Un décor moderne et confortable. Étages 
non-fumeurs. Service aux chambres. 

IDÉAL POI R LES GROI PES 
18 salles de réunion multifonctionnelles entièrement rénovées pou-
vant accueillir des groupes de 10 à 1 000 personnes, comprenant les 
suites Hospitalité avec fenftres, 2 salles de conseil, notre superi)e 
salle de bai et son ^ d hall (un total de 24 000 pr). 

INFORMATION ET RÉSERVATIONS 
Canada/Étais4.nls 1800465-5256/(418) 647-2222 • Faxpourlespaiticuliets: (418)6474710 • Fa.\ pour les groupes: (418) 647-1773 

UN SOMMET DE LA GASTRONOMIF 
In choix savoureiLx entre L'.'Vstral, l'unique restaurant tournant de 
Québec, Le Café pour le petit déjeuner qui devient en partie café-
terrasse en été et le Bar Sur-le-Cap pour les cocktails & sa cuisine 
bistro en soirée. 

TOI JOIRS EN FORME ! 
Centre de santé avec sauna, tourbillon, appareils .Vautilus et pLsdne 
extérieure chaulée. 

Service de traiteur dans quelques-uns des plus 
beaux sites de la ville. 

H Ô T E L 

L O E W S L E C O N C O R D E 
Q U É B E C 

h l t p : / / w w w . l o e w $ h o t e l s . c o m 



Les pur-sang modernes sont onginaires d'Europe et leur 

grâce, leur rapidité et leur endurance inégalées proviennent 

d'une sélection rigoureuse. Chaque animal est parfaitement 

conçu pour la course 

Dans la mên^eû j f , notr^iission à Eurocopter 

est de fabriquei^R appareils conçus p i ^ h a q u e tâche 

J f \ 
spécifiqi^nodifiés selon vos spécifications. Craque héli-

c o p l ^ ^ o ^ ^ S e notre vaste famille coûte moins cher 

à entreSh# et allie un design de même qu'une technolo^e 

Hautement évolué. 
Conçu pour la performance. 
sans pareil. La fiabilité, le respect de l'environnemë^et la 

polyvalence font partie intégrante de tous nos appareils. 

Nous nous engageons à perfectionner nos produits et nos 

services afin de mieux répondre à vos besoins. 

Pour chaque tâche, nous pouvons vous offrir l'héli-

coptère qui vous convient avec le service dont Vous avez 

besoin. Vous p o ^ ^ o m p t e r sur le pedigree de Eujï^opter^ 

pour partir gagn^ . et ce à chaque fois. 

eurocopter 
Red^ t la satisfaction. 

wwcunxopto'.œm 


